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Préambule



Au1er janvier2017, la CommunautédeCommunesVieet Boulogne(CCVB)a fusionné

avecla Communautéde Communesdu Paysde Palluau(sansla communede Saint-

Christophe-du-Ligneron). Elle regroupedonc 15 communesdont 16 communes

«historiques».

Eneffet,au 1er janvier2016, les communesde Salignyet de Belleville-sur-Vieont

fusionnépourdonnerlieuàunecommunenouvelle: Bellevigny. Leprésentrapportpeut,

fautedõacc¯sà desdonnéesharmoniséeset pondérées,faireréférenceauxcommunes

historiquesdeBelleville-sur-VieetSaligny.

LaCCVBa prescritle 22 mars2016 uneprocéduredePLUi-H. Elleestconstituéede

lõensembledescommunesconstituantlõancienneCommunautédeCommunesduPays

dePalluauetdelõancienneCommunautédeCommunedeVieetBoulogneàsavoir:

Å Aizenay

Å LaGenétouze

Å LePoiré-sur-Vie

Å Bellevigny

Å Saint-Denis-la-Chevasse

Å LesLucs-sur-Boulogne

Å Saint-Etienne-du-Bois

Å GrandõLandes

Å Falleron

Å Saint-Paul-Mont-Penit

Å Maché

Å Apremont

Å Palluau

Å LaChapelle-Palluau

Å Beaufou
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A. Quõest ce quõun  PLUi-H?

Le PLUi-Hdela CommunautédeCommunesdeVieet Boulogneestunoutildegestion
du développementterritorialet urbainà uneéchelleintercommunale. Il permetde
concrétiserunevéritabledémarchedeprojetdeterritoire. Cedocumentestparailleurs
fondamentalpourle territoirecaril a desincidencesdirectessurla viequotidiennedes
habitants. Il fixeles règlesdõoccupationetdõutilisationdu sol : où,quoiet comment
construire?

Le PLUi-H estun documentde planification,un réeloutil de gestiondu territoire. Il
spatialisenotamment:

Å lesprincipesdedéveloppementetdõam®nagementdurablesdanslePADD,

Å leschoixconcretsdedestinationdessolsdanslespiècesgraphiquesdurèglement,

Å certainsoutilsdegestiondudevenirduterritoirecommelesemplacementsréservés,
lesservitudespourlamixitésociale,etc.

LePLUi-Hsecomposedespiècessuivantes:

Å Lerapportde présentation: qui contientle diagnosticterritorial,lõEtatInitial de
lõEnvironnement(EIE),la justificationdeschoixretenuspourlõ®laborationduProjet
dõAm®nagementet deDéveloppementDurableetlõ£valuationEnvironnementaledu
projet. Plusparticulièrement,le diagnosticduPLUi-Hdevraêtreétabliauregarddes
prévisionséconomiquesetdémographiquesetdesbesoinsrépertoriésenmatièrede
développementéconomique,de surfacesagricoles,de développementforestier,
dõam®nagementdelõespace,dõenvironnement,dõ®quilibresocialde lõhabitat,de
transports,decommerce,dõ®quipementsetdeservices. Il présenteuneanalysedela
consommationdõespacesnaturels,agricoleset forestiers. Il justifie les objectifs
comprisdansle ProjetdõAm®nagementet de DéveloppementDurables(PADD)au
regarddesobjectifsde consommationde lõespacefixés,le caséchéant,par le
schémade cohérenceterritorialeet au regarddes dynamiqueséconomiqueset
démographiques.



Å LeProjetdõAm®nagementetdeDéveloppementDurables(PADD)

Å Lerèglementetlespiècesgraphiques

Å LesOrientationsdõAm®nagementetdeProgrammation(OAP)

Å Lesannexes

B.Quõest-cequõunPLUivalantPLH(PLUi-H)?

LePLHestundocumentdedéfinitiondelapolitiquelocaledelõhabitatetdeprogrammation

desactionsetdesinvestissementsenmatièredelogement.

Il estétablipour6 ans, généralementàlõinitiativedõunÉtablissementPublicdeCoopération

Intercommunale(EPCI)enassociationaveclõ£tatetlesacteurslocaux.

Il doit comporterobligatoirementun diagnosticdu fonctionnementlocaldu marchédu

logement,lesorientationsretenuespourassurerla satisfactiondesbesoinsenlogementet

ladiversitédelõhabitatetunprogrammedõactionsdétailléparsecteursgéographiques.

Il permetdemettreenplaceuncadredeconcertationaveclesacteurslocauxdelõhabitatet

dedévelopperunvéritableprojetdeterritoire.

UnPLUi-H,estun PLUivalantPLH.

LesPLUi-HsontsoumisaupassageenComitérégionaldelõHabitat.

LesdispositionshabitatduPLUi-HontleseffetsetvaleursjuridiquesdõunPLUi-H(ycompris

laduréedõapplication).
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PLUi PLH

Contenucomparatifentreun PLUi-HetunPLH
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CompositionPLHetventilationPLUi-H



C. Un document de planification répondant à un cadre 

législatif

Lõ®laborationdu PLUi-H de la Communautéde Communesde Vieet Boulognedevra

permettredõ®laborerundocumentconformeauxprincipesdudéveloppementdurable,

fixéspar les lois Solidaritéet RenouvellementUrbains(SRU)du 13 décembre2000,

Urbanismeet Habitat(UH)du 2 juillet2003 et GrenelleII (EngagementNationalpour

lõEnvironnement)du12juillet2010.

LePLUi-H devrarespecterlesobjectifsdu développementdurabledéfinisà lõarticleL

101-2 duCodedelõUrbanismeimposant:
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4° Lasécuritéet lasalubritédupublique;

5° Lapréventiondesrisquesnaturelsprévisibles,desrisquesminiers,desrisques

technologiques,despollutionset desnuisancesdetoutenature;

6° Laprotectiondesmilieuxnaturelsetdespaysages,lapréservationdelaqualitéde

l'air, del'eau,dusolet dusous-sol,desressourcesnaturelles,dela biodiversité,des

écosystèmes,desespacesvertsainsiquela création,la préservationet la remiseen

bonétatdescontinuitésécologiques;

7° La lutte contrele changementclimatiqueet l'adaptationà ce changement,la

réductiondesémissionsdegazà effetdeserre,l'économiedesressourcesfossiles,

la maîtrise de l'énergie et la production énergétiqueà partir de sources

renouvelables. »
«1° Lõ®quilibreentre:

a)Lespopulationsrésidantdansleszonesurbaineset rurales;

b) Le renouvellementurbain,le développementurbainmaîtrisé,la restructuration

desespacesurbanisés,la revitalisationdescentresurbainset ruraux;

c) Une utilisation économedes espacesnaturels,la préservationdes espaces

affectésauxactivitésagricoleset forestièreset la protectiondessites,desmilieuxet

paysagesnaturels;

d)Lasauvegardedesensemblesurbainset dupatrimoinebâtiremarquables;

e)Lesbesoinsenmatièredemobilité;

2° Laqualitéurbaine,architecturaleetpaysagère,notammentdesentréesdeville;

3° Ladiversitédesfonctionsurbaineset ruraleset lamixitésocialedansl'habitat,en

prévoyantdes capacitésde constructionet de réhabilitationsuffisantespour la

satisfaction,sansdiscrimination,desbesoinsprésentset futursde l'ensembledes

modesd'habitat, d'activités économiques,touristiques,sportives,culturelleset

d'intérêtgénéralainsiqued'équipementspublicsetd'équipementscommerciaux,en

tenant compte en particulier des objectifs de répartition géographiquement

équilibrée entre emploi, habitat, commerceset services,d'améliorationdes

performancesénergétiques,de développementdescommunicationsélectroniques,

dediminutiondesobligationsdedéplacementsmotoriséset dedéveloppementdes

transportsalternatifsà l'usageindividueldel'automobile



En2014, avecla loiAccèsauLogementetàlõUrbanismeRénovéditeLoiALUR,le PLUi-

Hdevientuninstrumentdeluttecontrelõ®talementurbain. Lerapportdeprésentationdu

PLUi-H doit, désormais,analyserla capacitéde densificationet de mutationde

l'ensemblede l'espacebâti, et exposerles modalitéspermettantde densifierces

espaces, toutenlimitantlaconsommationdesespacesagricoles,naturelsouforestiers.

Enoutre,le PLUi-Hdevraétablirun inventairedescapacitésdestationnementet des

possibilitésdemutualisationdesespacesdestationnement.

LePLUi-H,enapplicationdela législationpréexistante:

Å Doit présenterau sein de son rapportde présentation« une analysede la

consommationdõespacesnaturels,agricoleset forestiers» et justifier son projet

dõam®nagementet de développementdurables« au regard des objectifs de

consommationdelõespacefixés,lecaséchéant,parleSCoT[...] »(L.151-4) ;

ÅDoitfixer«desobjectifsdemodérationdela consommationdel'espaceet delutte

contre l'étalementurbain » par le biais de son projet dõam®nagementet de

développementdurable(PADD)(L.151-5) ;

Ainsi,la loiALURrenforcelesdispositionsrelativesà la luttecontrelõ®talementurbainet

favorablesà la densificationdanslesPLUi-Henintégrantsystématiquementlõ®tudede

densificationdanslesrapportsdeprésentationdesPLUi-Hetenprécisantlesobligations

enmatièredõanalyseetdõobjectifsrelatifsà laconsommationdõespace.
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D. Un projet commun

Lõ®laborationdu PlanLocaldõUrbanismeintercommunalet Habitatestlõoccasionde

disposerdõundocumentde planificationcommunpourlõensembledu territoire. La

réflexiondelõ®quilibredesterritoires,entredéveloppementurbainet protectiondes

espacesnaturels,agricolesetforestiers,estpertinenteàlõ®chelleintercommunale.

Touteslescommunesduterritoiresontcouvertesparundocumentdõurbanisme. Ceux-ci,

pourcertainsrécents,sõinscriventen cohérenceavecles objectifsles plus récents

(Grenelle,ALUR,SCoTYonetVieé)etdevrontêtreintégrésà laréflexioncommunautaire

quantàlapolitiquedõam®nagementetdedéveloppement.

Å Aizenay(PLU2016)

Å LaGenétouze(PLU2015)

Å LePoiré-sur-Vie(PLU2005)

Å Bellevigny(Belleville-sur-Vie: PLU2010, etSaligny: PLU2005)

Å Saint-Denis-la-Chevasse(PLU2008)

Å LesLucs-sur-Boulogne(PLU2005)

Å Saint-Etienne-du-Bois(PLU)

Å GrandõLandes(PLU2017)

Å Falleron(PLU2013)

Å Saint-Paul-Mont-Penit(PLU2017)

Å Maché(PLU2014)

Å Apremont(PLU2007)

Å Palluau(PLU2005)

Å LaChapelle-Palluau(PLU2014)

Å Beaufou(PLU2011)
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LeConseilcommunautaire,pardélibérationendatedu15mars2016aprescrit

lõ®laborationdõunPlan LocaldõUrbanismeintercommunal(PLUi),valant

Programmedelõhabitat(PLH)aveclesobjectifssuivants:

Å Construireet exprimerle projet de territoirede la Communautéde

CommunesVie et Boulogneen se dotantdõunoutil à la hauteurde

lõattractivit®duterritoireet quipermettedepoursuivresondéveloppement

démographiqueetéconomique;

Å Rechercherundéveloppementduterritoiredequalitépourlelongterme,en

trouvantlõ®quilibreentre renouvellementet développementurbain,

sauvegardedesmilieuxagricoles,priseencomptedelõenvironnementet

qualitéurbaine,architecturaleetpaysagère;

Å Définirensemblelesbesoinsduterritoiredemanièreglobaleet cohérente,

notammenten termesdõ®quipementspublicsafindõam®liorerdelõacc¯s

auxservices,etentermesdedéplacements;

Å Élaboreretmettreenïuvreunepolitiquedelõhabitatpartagée,permettant

dõam®liorerlõad®quationentrelõoffreet la demande,en définissantdes

objectifsadaptéscommunepar communeet en optimisantle foncier

constructible;

Å Satisfaireauxobligationsréglementaireseninscrivantle PLUi-Hdansune

démarchededéveloppementdurable,enadaptantlesrèglesdõurbanisme

pourquõellessoientadaptéesauxréalitéséconomiques,environnementales

etsocialesactuelles;

Å Déclinerlesdocumentssupra-communauxetnotammentlesorientationset

objectifsdu futur SCoTdu PaysYonet Vieen matièrede réductionde

consommationdesespacesagricoles.

Suiteàlõ®largissementdupérimètreintercommunal,la délibérationdu15 mai

2017 a élargile périmètredõ®laborationdu PLUi-H au nouveaupérimètre

communautaire.
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I. Un territoire rural organiséautour de deux pôles.
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La Communautéde Communesde Vie et

BoulognesesitueàlõOuestdudépartementdela

VendéeentrelesdeuxagglomérationsdeChallans

et deLaRoche-sur-Yon. LeNorddu territoireest

limitropheaudépartementdelaLoire-Atlantique.

Leterritoireesttraversépartroisgrandsaxesde

circulationetunevoieferrée:

Å LõaxeLaRoche/ Nantes(RD763)

Å LõaxeLaRoche/ Challans(RD948)

Å LõaxeChallans/ Cholet(RD753)

Å LavoieferréeLaRoche/ Nantes

Cesaxesdecirculationinfluencentfortementles

dynamiquesinternesetexternes.

Le poidsdémographiquede chaquecommune

dessineunehiérarchieurbainenaturellebaséesur

deuxpôlesprincipaux: Aizenayet LePoiré-sur-

Vie.

La tramebocagèreet le réseauhydrographique

sont des élémentsforts du paysagede Vie et

Boulogne. Ils participentau cadrede vie du

territoireetàladéfinitiondesonidentitérurale.



A. Lõarticulationentre urbain et rural, un territoire

polariséparlõagglom®rationyonnaise.

LezonageenairesurbainesdelõINSEEpermetdemesurerlõinfluencedes

villeset de leursagglomérationssur un territoiredonné. Le principe

consisteà prendreen compteles déplacementsdomicile-travailpour

évaluerla part desactifsdõunecommunese rendantdansles pôles

urbainsvoisins,parfoiséloignés.

Lacommunede la Roche-sur-Yonet la majeurepartiedescommunes

constituantsonagglomérationsontconsidéréescomme« grandpôle»

tandisque la CCVBest identifiéesur sa frangeEstcommepremière

couronnedu pôle, lõessentieldu territoireétant polarisépar cette

centralité. Toutefois,certainescommunesà lõOuestdu territoiresont

« multi polarisées»,cõest-à-dire situéesentrelõairedõinfluencede la

Roche-sur-YondõunepartetcelledeChallansdõautrepart. Leslimitesde

lõintercommunalit®présententdoncunevraiepertinenceenmatièrede

politiquedõam®nagementetdeprospectiveterritoriale.

Cepositionnementconfèreauterritoireuneattractiviténaturellequele

PLUi-Hveilleraàencadrer.

II . Positionnement intercommunal ð intégration au cïurdes dynamiques

territoriales .
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Définition
«Uneaireurbaineou"grandeaireurbaine"estunensembledecommunes,d'unseultenantetsansenclave,constituéparunpôleurbain(unitéurbaine)deplusde10000emplois,etpardes

communesruralesouunitésurbaines(couronnepériurbaine)dontaumoins40%delapopulationrésidenteayantunemploitravailledanslepôleoudansdescommunesattiréesparcelui-ci.»

INSEE2012
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B. UnepolarisationdelõaireurbainedeLaRoche-sur-YondifférenteentreleNord-Ouestet leSud-Ouest.

13%

66%

11%

10%

Répartition de la population par 
aires urbaines en 2016

Autre commune multipolarisé

Couronne d'un grand pôle

Multipolarisé des grands pôles

Commune isolées hors influence des pôles



III. Maillage administratif.
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Le Plan Local dõUrbanismeintercommunalet Habitat est un document

sõinscrivantdansunehiérarchiedenormes. Ilsõimposeàcertainsdocumentsetil

doitêtrecompatibleavecdõautres. LePlanLocaldõUrbanismeintercommunalet

Habitatde la Communautéde Communesde Vie et Boulognedevraêtre

compatibleavec:

A -Articulation avec les documents cadres  supérieurs.

LeSCoTduPaysYonetVie

LeSCoTdeYonet Vie,danssaversion2, a étéadoptéendécembre2016. Il

couvrele territoiredes2 EPCIdeVieet Boulogneet dela Roche-sur-YonAgglo

soit20communesen2016.

Lesenjeuxgénérauxidentifiéssont:

Å Maintenirlesgrandséquilibresentreespacesurbainsetnaturels

Å Accompagnerlacroissancedémographique

Å Permettreledéveloppementdelõemploisurtoutleterritoire

Å Permettrelamobilitédetous

Å Structurerleterritoire

Lesorientationsetlesobjectifssedéclineen3 grandsaxes:

Å Lõorganisationet le développementéquilibréduterritoirepouruncadrede

viepréservé

Å Leconfortementetledéveloppementdelõemploi

Å Lõhabitantaucïurduprojet: territoiresetmobilités

Anoterquela CommunautédeCommuneVieet Boulogneestissuedela fusionde

deuxCommunautésdeCommunes: PaysdePalluauetVieetBoulognequiétaient

situéessurdeuxSCoTdifférents.

LeSCoTYonet Viede 2017 a été révisépourintégrerle nouveaupérimètrede

lõintercommunalit®de Vie et Boulogne. Lesobjectifsont été adaptésmais la

stratégieterritorialeresteinchangée.

LeSCoTaveccenouveaupérimètreaétéapprouvéenfévrier2020.

LaconstructionduprojetdePLUi-Hadoncanticipélõ®largissementdupérimètreen

adaptantles objectifsaux nouveauxpérimètresde lõintercommunalit®Vie et

Boulognetoutenveillantàresterdansunrapportdecompatibilité.

Deséchangesavecle syndicatmixteonteulieupoursõassurerdela concordance

desdeuxdocuments.

Périmètre du SCoT Yon et Vie approuvé en février 2020



Définition

LeSchémadõAm®nagementetdeGestiondesEaux(SAGE)estundocumentde

planificationàlõ®chellelocale. Saprocéduredõ®laboration,soncontenuet sa

portéejuridiquesontcadréspar le codedelõenvironnement. Il déclineles

orientationset lesdispositionsduSDAGE,entenantcomptedesspécificitésdu

territoire.LeSAGEreposesuruneconcertationentrelesacteurslocaux.

Il estcomposé:

Å dõunplandõam®nagementet degestiondurable(PAGD)de la ressource,

fixantlesobjectifs,orientationset dispositionsduSAGEet sesconditions

deréalisation;

Å dõunrèglement,accompagnéde documentscartographiques,qui édicte

lesrèglesàappliquerpouratteindrelesobjectifsfixésdanslePAGD;

Å dõunrapportenvironnemental,décrivantet évaluantles effetsnotables

possiblesduSAGEsurlõenvironnement.

LePAGDestopposableauxpouvoirspublics: toutprogramme,toutprojetou

toute décisionadministrativeprise dans le domainede lõeaudoit être

compatibleaveclePAGD.

Lerèglementestopposableauxtiers: toutmodedegestion,toutprojetoutoute

installationde personnespubliquesou privéesdoit être conformeavecle

règlement.

Lesdocumentsdõurbanismeet le schémadépartementaldescarrièresdoivent

êtrecompatiblesaveclesobjectifsdeprotectiondéfinisparleSAGE.

LeterritoireduSCoTestcouvertpar5 SAGE:

Å LeSAGEdubassindelaVieetduJaunay,approuvéle1ermars2011;

Å LeSAGELogne,Boulogne,OgnonetGrandLieu,approuvéle17avril2015;

Å LeSAGEBaiedeBourgneufet MaraisBreton(surFalleron),approuvéle 16 mai

2014;

Å LeSAGEduLay(uniquementsurunepartiedeLaGenétouzeet LePoiré-sur-Vie),

approuvéle4 mars2011;

Å LeSAGEdelaSèvreNantaise(uniquementpourunepetitepartiedelacommunede

Saint-Denis-la-Chevasse),approuvéle7 avril2015.
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III. Maillage administratif. 

A -Articulation avec les documents cadres  supérieurs.



Prise en compte du Plan D®partemental de lõHabitat (2014-2020).

Définition

LePDALHP2016ð2020vientcompléterlePlanDépartementaldelõHabitat(PDH)

delaVendée2014ð2020.

LePDHestunoutildemiseencohérencedespolitiquesdelõhabitatàlõ®chelledu

département,pouvantapporteruneréponseadaptéeauxbesoinsactuelset futurs

desVendéens,et permettantdõaccompagnerun développementharmonieuxde

lõhabitatenVendée.

LePDH2014ð2020aainsidéfinivingt-deuxorientationsstratégiquesorganisées

autourdequatreaxesdõinterventions:

Å Structurerlapolitiquededéveloppementdelõhabitatetconforterlespolitiques

foncières;

Å AccompagnerlesparcoursrésidentielsdesVendéensenproposantuneoffre

nouvelle;

Å Intervenirsurleparcdelogementsanciens;

Å Répondreauxbesoinsdespublicsspécifiques.

Le13 octobre2016 a étéadoptéà échelledépartementale,un PlandõActionspourle

LogementdesPersonnesDéfavorisées.

LePDALPDdoitaccorderuneprioritéauxpersonnesetfamilles:

Å Dépourvuesdelogement;

Å Menacéesd'expulsion;

Å Hébergéesoulogéestemporairement;

Å Ensituationd'habitat indigne,de précaritéénergétiqueou occupantdes locaux

impropresàl'habitation;

Å Ensituationdesurpeuplementmanifestedansleurlogement;

Å Victimesdeviolences;

Å Confrontéesàuncumuldedifficultéséconomiquesetsociales.

Lesaxesstratégiquesdeceplandõinterventionsontlessuivants:

Å Offreetaccèsàlõoffredelogementetdõh®bergement;

Å Laluttecontrelõhabitatindigneetlaprécaritéénergétique;

Å Traitementdesimpayésetpréventiondesexpulsions.
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LeDossierDépartementaldesRisquesMajeurs(DDRM)deVendée.

LeDossierDépartementaldesRisquesMajeurs(DDRM)de la Vendée, élaborépar la

PréfecturedelaVendéeen2012, décritlesrisquespouvantaffecterledépartementavec

leursconséquencesprévisibles. Il présentelesmesuresdeprévention,deprotectionetde

sauvegardeetdécritlesactionsquipeuventêtremisesenïuvre,vis-à-visdelõintensit®

desaléaset de la vulnérabilitédesenjeux,pouren atténuerles effetset éviterdes

conséquencestragiques.

Il constitueundocumentdõinformationetdesensibilisationenrecensantlescommunes

pouvantêtre,entoutoupartie,soumisesàdesrisquesmajeursnaturelsouindustriels.

III. Maillage administratif. 

A -Articulation avec les documents cadres  supérieurs.
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LõAtlasdesZonesInondables(AZI).

LesAtlasdesZonesInondables(AZI)réalisésparla DREAL,bienquedépourvusdeportéerèglementaire,permettentdecartographierleschampsd'expansionsdescruesde

rivièressujettesauxdébordements.Lõatlasdeszonesinondablesdoitparailleursguiderlescollectivitésterritorialesdansleursréflexionssurledéveloppementetlõam®nagement

duterritoire,enfavorisantlõint®grationdurisquedõinondationsdanslesdocumentsdõurbanisme.

PGRi (Plan de Gestion du Risque Inondation) Loire-Bretagne.

Ce document fixe les objectifs en mati¯re de gestion des risques dõinondations et les moyens dõy parvenir, et vise ¨ r®duire lesconséquences humaines et économiques des 

inondations: 

Objectif n°1 : Pr®server les capacit®s dõ®coulement des crues ainsi que les zones dõexpansion des crues et les capacit®s de ralentissement des submersions marines ;

Objectif n°2 : Planifier lõorganisation et lõam®nagement du territoire entenant compte du risque ;

Objectif n°3 : Réduire les dommages aux personnes et aux biens implantés en zone inondable ;

Objectif n°4 : Intégrer les ouvrages de protection contre les inondations dans une approche globale ;

Objectif n°5 : Am®liorer la connaissance et la conscience du risque dõinondation ;

Objectif n°6 : Se préparer à la crise et favoriser le retour à la normale.

LeSchémadépartementaldescarrières.

Le Schéma départemental des carrières est un outil de décision pour une utilisation rationnelle des gisements minéraux et la préservation de lõenvironnement. Il comprend:

Å un inventaire des ressources;

Å une analyse des besoins du département;

Å une analyse des modes dõapprovisionnement et de transport;

Å un examen de lõimpact des carri¯res existantes;

Å des orientations et des objectifs visant ¨ r®duire lõimpact des extractions sur lõenvironnement et ¨ privil®gier une utilisationrationnelle des matériaux;

Å des orientations et des objectifs pour la remise en ®tat des carri¯res en fin dõexploitation.

III. Maillage administratif. 

A -Articulation avec les documents cadres supérieurs.
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Leplanrégionaldelaqualitédelõair(PRQA).

LePlanRégionaldelaQualitédelõAir(PRQA)fixe,entenantcompteducoûtetdelõefficacit®desdifférentesactionspossibles,desorientationsvisantàprévenirouàréduirela

pollutionatmosphérique:

Å Afindõatteindrelesobjectifsdequalitédelõair;

Å Ouafinquelesniveauxdesconcentrationsdespolluantsatmosphériquesrestentinférieursauxniveauxretenuscommeobjectifsdequalitédelõair.

Il fixedesorientationsmaiscenõestpasun outil décisionnel. Il a pourobjetde définirce qui estsouhaitabledu pointde vueparticulierde la luttecontrela pollution

atmosphériqueafindõ®clairertouteslesdécisionsfutures.

LaRégionPaysdela Loireélaborele PRQA,ainsiquesonsuiviet sonévaluationdepuisla loi du27 février2002. Ladernièreversiondeceplana étéapprouvéepararrêté

préfectoralle24décembre2002. Il estconstitué:

Å dõuneévaluationdelaqualitédelõair;

Å dõuneévaluationdeseffetsdelaqualitédelõairsurlasantéetlesconditionsdevie;

Å dõuninventairedessubstancespolluantes.

LeSchémaDirecteurdõAm®nagementetdeGestiondesEaux(SDAGE)Loire-Bretagne

LeSchémaDirecteurdõAm®nagementetdeGestiondesEaux(SDAGE)estundocumentdeplanificationdansledomainedelõeau.Il définit,pourunepériodede6 ans:

Å lesgrandesorientationspourgarantirunegestionvisantàassurerlapréservationdesmilieuxaquatiquesetlasatisfactiondesdifférentsusagersdelõeau;

Å lesobjectifsdequalitéetdequantitéàatteindrepourchaquecoursdõeau,chaqueplandõeau,chaquenappesouterraine,chaqueestuaireetchaquesecteurdulittoral;

Å lesdispositionsnécessairespourprévenirtoutedétériorationetassurerlõam®liorationdelõ®tatdeseauxetdesmilieuxaquatiques.

Å LeSDAGEestcomplétéparunprogrammedemesuresquiprécise,territoireparterritoire,lesactionstechniques,financières,réglementaires,àconduirepouratteindreles

objectifsfixés. Surleterrain,cõestlacombinaisondesdispositionsetdesmesuresquidoitpermettredõatteindrelesobjectifs.

LelégislateuradonnéunevaleurjuridiqueauSDAGE: lesdécisionsadministrativesprisesdansledomainedelõeauetlesdocumentsdõurbanismedoiventêtrecompatiblesavec

leSDAGE.

LeterritoireduSCoTestconcernéparleSDAGELoire-Bretagne.LeSDAGEacommeenjeuprincipal(parmidõautres)laréductionetlapréventiondurisquedõinondation.

III. Maillage administratif. 

A -Articulation avec les documents cadres supérieurs.
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LeSchémarégionaldõam®nagement,dedéveloppementdurableetdõ®galit®desterritoires(SRADDET)desPaysdelaLoire.

Encoursdõ®laboration. Il aurapourvocationàlõ®chelledesPaysdelaLoiredefixerlesorientationsfondamentalesàlongtermedudéveloppementduterritoirerégional.

LeSchémaRégionalduClimat,delõAiretdelõEnergie(SRCAE).

AdoptépararrêtéduPréfetderégionle 18 avril2014. Onyretrouvele SchémaRégionalEolien(SRE)quia étéannuléparle tribunaladministratifdeNantesle 31 mars

2016, toutefoissesobjectifsrestentdõactualit®(enattenteduSRADDET).

LeSRCAEpropose29orientationsvisantàmettreenïuvrelastratégieretenue. Lesobjectifsfixéspour2020sontlessuivants:

Å Unebaissede23%delaconsommationrégionaledõ®nergie;

Å UnestabilisationdesémissionsdeGESàleurniveaude1990;

Å Undéveloppementdelaproductiondõ®nergiesrenouvelablesconduisantàporterà21%lapartdecesdernièresdanslaconsommationénergétiquerégionale.

Anoter,en2020, lePCAETdelaCommunautédeCommunesestencoursdõ®laboration.

III. Maillage administratif 

A -Articulation avec les documents cadres supérieurs
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I. Uneforte évolution de la population, particulièrement rapide depuis 15 ans.
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A. Unterritoireparticulièrementattractif...

Le territoirea connuun développementdémographiquepositif durantles 50

dernièresannées, et en forteaugmentationdepuislesannées2000. Surlesdix

premièresannéesdu21èmesiècleletauxdecroissanceannuellemoyenestde2,4

%paran. Depuislesannées2010, letauxdecroissanceannuellemoyenaralentieà

1,4%paranpourarriveraujourdõhuià43803habitants. (INSEE2017)

Lapopulationaaugmentédeprèsde40%depuis1999.

B.éunecroissancedémographiquesoutenue.

Lacroissancedémographique,particulièrementfortedepuis1999, estdésormais

plusdynamiquequecelleobservéeàlõ®chelledudépartement.

Auseindu territoireVieet Boulogne,lõensembledescommunesconnaîtun gain

démographiquesoutenudepuisunevingtainedõann®es. Celaestparticulièrement

sensiblepourlescommunessituéesauNord-Ouestdu territoiretellesqueSaint-

Paul-Mont-Penit, Maché et GrandõLandesqui enregistrentun taux annuel

dõ®volutionde la populationde plusde 1,4%entre1999 et 2016. Toutefois,ce

constatestà nuancerau regarddu poidsdémographiquede cescommunes,les

évolutionsrelativesétantde fait plusimpactantespourdescommunesde taille

modérées.

Enfin,lespôlesurbainsquesontAizenay(1,73%/ an)etLePoiré-sur-Vie(1,38%/an)

connaissentuneévolutionde leur populationcontinueet significativepourdes

communesde cettestrateet représentent40% de la populationdu territoireen

2016.



II. Une croissance à maîtriser.
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Ce que dit le SCoT Yon et Vie / Extrait du DOO :

Enjeu :

ÅMaintenirunecroissancedémographiqueéquilibréeentre

lesdifférentespolarités

A. Unecroissancedémographiqueinégale.
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Lorsquelõonmetenrelationlepoidsdémographiquedescommuneset

leurpourcentagedõ®volution,onconstatequecesontlescommunes

ruralesà lõouestdu territoirequi ont connu le plus fort taux

démographiquesurles10dernièresannées:

Å Beaufou,Apremont,Saint-Paul-Mon-Penit, GrandõLandesont un

tauxdecroissancedémographiquesupérieurà2,4%paran.

Å Lespôlesstructurantset lespôlesrelaisontuntauxdecroissance

plusfaible,comprisentre1,5%et2,4% paran.

Å Aizenay, fait office de locomotive avec une croissance

démographiquesoutenue(2,4%/an).

Alorsquõentermesde poidsdémographiquece sontbienles pôles

structurantsquiaccueillentleplusgrandvolumedõhabitants:

Å 40 % de la populationintercommunalese concentresur les

communes« pôles»dõAizenayet du Poiré-sur-Vie, enconstante

augmentation.

Å LafrangeOuestduterritoireet les8 communesquila composent

accueille24%delapopulation.

A noterque les communesdesLucs-sur-Boulogneet la Chapelle-

Palluauont un tauxde croissanceplus faiblequelõensembledes

autrescommunes. Ceconstatsõexpliquedavantageparlõabsencede

disponibilitésfoncièressurla périodede référence2011-2016 que

parunéventueldéficitdõattractivit®.

A. Unecroissancedémographiqueinégale.

II. Une croissance à maîtriser.
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LõOuestdu territoirecorrespondà

des espacesrurauxdont le poids

démographiqueestmoindre.

Lõex-Paysde Palluausõinscritdans

cetteruralité,tandisqueleterritoire

de Vie et Boulogne est

particulièrementinfluencépar la

dynamique périurbaine de

lõagglom®rationYonnaise.

LeterritoireestbordéàlõEstparla

Communautédõagglom®rationdela

Roche-sur-Yon,densémentpeuplée

(600hab/km²).

B. Desinfluencesdiversesquiimpactentla répartitiondelapopulation.

II. Une croissance à maîtriser.
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III. Une progression démographique liée au solde migratoire.

Depuis1968, legaindepopulationétaitprincipalementdûausoldenaturel.

Désormais,la forteévolutiondela populationdepuis1999surle territoire

estportéeparle soldemigratoire, biensupérieurausoldenaturel. Laforte

augmentationdusoldemigratoirecesdernièresannéestémoignedõuneforte

etrécenteattractivitéduterritoire.

Cettedynamiquemigratoireneseretrouvepassurlesterritoiresderéférence

: tandisquela contributiondusoldemigratoireàlõ®volutionannuelledela

populationsur la CCde Vieet Boulogneest de 0,9% en 2016, ce taux

nõatteintpas0,8%àlõ®chelledudépartement,ni surla CAdela Roche-sur-

Yon.

A noterégalementquele soldemigratoirerestelargementpositif sur le pôle

urbaindõAizenay. Acontrarioet surLePoiré-sur-Vie,le soldenaturelsoutienla

croissance. Cõestunespécificitécommunalequi dénoteavecles dynamiques

intercommunalesconstatées.

Enjeu :

Å Conforterlõattractivit®à lõ®chelleintercommunaleet maitriserla

croissancedémographique(pôlesurbainsetpôlessecondaires).

A. Uneattractivitérésidentielleforte.
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Reste des EPCI de 
la Vendée

CC Challans -
Gois 

Communauté

CC Vie -et-Boulogne

309 301

Ensemble des entrants : 
2287 personnes

Ensemble des sortants : 
1626 personnes

130

Loire-Atlantique

232 256

CA La Roche -

s/ -Yon 

561

434

Reste de Pays 
de la Loire

68 66

72

CC Pays de 
St- Gilles -

Croix -de -vie

130
97

Hors France 

métropolitaine
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Flux résidentiels sur 1 année ςINSEE RP 2015

Nantes 
Métropole

11579

B. Desflux résidentielsimportantsau seindu départementde la Vendée,au bénéficedu territoirede la CCVie-et-

Boulogne.

Leséchangesmigratoiressontlargementfavorablesau territoirede la CCVieet Boulogne. Ilssõorganisentenpartieauseinde la

Vendée,en provenancede la Roche-sur-Yon,Challanset descommunesdu Paysde Saint-Gilles-Croix-de-Vie. Lesménagesen

provenancede la Roche-sur-Yonsontenmajoritédesjeunesménages(60 %de 25-39 ans)composésde deuxpersonnes(51%),

ouvriers(41%). CesfluxprofitentenpartieauxcommunesdõAizenay,duPoiré-sur-Vie,deBellevignymaisaussiet dansunemoindre

mesureauxcommunesdesLucs-sur-BoulogneetSaint-Denisðla-Chevasse. Onnotedes départsunpeuplusimportantsmaisà faible

volumeversla Loire-Atlantique,notammentversNantesMétropole: ceciestà mettreen lienavecle départdesjeunespourleurs

études.

=

CC du Pays des 
Achards

2870

=
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C. Un territoire attractif pour les familles et les retraités.

Départ de retraités / 
préretraités 

Arrivée de familles 
avec enfants

Départ de jeunes (réalisation 
des études supérieures)
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D. Une attractivité liée aux pôles urbains voisins et aux emplois développés sur le territoire.
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Au-delàdelõattractivit®globaledu territoire,onconstate

des dynamiquesinternesdifférentesliées aux pôles

urbainsextérieursauterritoiredelaCCVB.

Les communesde la frangeOuestconnaissentune

évolutiondeleursoldemigratoireplusimportantequeles

communesdelafrangeEst.

Beaufou,GrandõLandes,Apremont,Maché,Aizenay,ont

une évolutionde la populationportée par le solde

migratoireàplusde1 %surles5 dernièresannées.

Cettetendancetémoignedõunéloignementde plusen

plus conséquentdes ménagesvis-à-vis des pôles

dõemploi,surunterritoireoùlemodèleprédominantréside

danslõaccessionàlapropriété.

Seuleexception,Aizenayqui sõaffirmecommeun pôle

dõemploiavecun soldedémographiquesoutenue par

lõarriv®eimportantedenouveauxhabitants.

Cettecartetémoigneégalementdu rôlenonnégligeable

delõairechallandaisesur le territoireet delõimportance

que représentelõaxeChallansðLa Rocheinnervantla

partieOuestdeVieetBoulogne.

III. Une progression démographique liée au solde migratoire.
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IV. Caractéristiques de la population.

Leterritoireaccueilleunepopulationrelativementjeune. Eneffet,39 % de la

populationa moinsde 30 ans, tandisque les séniors(+ de 60 ans)ne

représententque21%delapopulationduterritoire.

Cetterépartitionpar tranchedõ©geen faveurde la populationjeuneest une

caractéristiquepropreauterritoire: àlõ®chelledépartementale,lesmoinsde30

ansreprésentent32%etlesplusde60ans30%. PourlaCCduPaysdeChallans-

Gois,la partdesséniorsatteint31%, tandisquesurla CAdela Roche-sur-Yon

cettepartestde24%.

Au seindu territoire,les profilsdes ménagesdu pôle urbainet des autres

communessontdifférents:

Å Lespôlesurbainset lespôlesintermédiairessecaractérisentparla faible

représentationdesplusde60 ans(-de20%delapopulation)etaccueillent

principalementunepopulationde30à60ans;

Å Dansleresteduterritoire,lamajeurepartiedelapopulationcommunaleest

représentéeparlesmoinsde30ans,etoùunquartdelapopulationàentre

0 et14ans(populationplusjeunequõauseindespôles).
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A. Une population relativement jeune é



B.émaisquidoitfairefaceàunlégervieillissement.

Traductionnumériquedelajeunesseduterritoire,lõindicedejeunessesesitueà:

Å 1,35 àlõ®chelleduterritoire. LaCCVieet Boulogneaccueille135 jeunes

demoinsde20anspour100personnesdeplusde60ans;

Å Lõindicedejeunesseestenbaissedepuis5 ans, phénomènegénéraliséde

vieillissementde la populationà lõ®chellenationale,maisil restebien

supérieuràceluidesterritoiresvoisinsetdudépartement;

Å Auseinduterritoire,lõindicedejeunesseestélevémaisenbaissedansles

pôlesurbains, tandisque cet indicea tendanceà augmentersur les

communesrurales, traduisantle renforcementducaractèrefamilialet le

basculementdu profil primo-accédantdes pôlesversles communes

rurales.

Lereculdelõindicede jeunessedepuis2011 traduitun certainvieillissement,lié à plusieurs
phénomènes:

Å Lõabsencedõ®volutionnotablede la populationdes 15-30 ans, population

étudianteoujeunesactifssõinstallanttraditionnellementdanslescentresurbains

Å Lapopulationdelatranchedõ©ge60-74ansaaugmentéde2 pointsen5 anssoit

+ 1339habitantsdeplusquõen2011.Lõ®volutiondecettetranchedõ©geestplus

rapidequecelledes15-30ans.

Cesdeuxphénomènescombinésconduisentàunehaussedelapartdesplusde60ans. Silapart

desséniorsdanslapopulationintercommunalerestefaibleauregarddesterritoiresderéférence,

sonrythmedõ®volutiondoit êtresurveillédansles annéesà venir(amenéà sõamplifier)afin

anticipélesdemandesdõhabitatsspécifiques.
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IV. Caractéristiques de la population.
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Un territoire particuli¯rement jeune é

C. Un vieillissement plus marqué dans les pôles et les communes les plus rurales.
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IV. Caractéristiques de la population.



C. Un vieillissement plus marqué dans les pôles et les communes les plus rurales.
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IV. Caractéristiques de la population.

é mais qui doit faire face ¨ un l®ger vieillissement



Cesparticularitésinduisentdeuxenjeux:

Å dõunepartenmatièredõ®quipement,développeruneréflexiongénéralepermettantdõinclureà la foislesbesoinsenlogementsadaptésetlõacc¯saux

servicesdesantépourlapopulationvieillissante,etlõad®quationdesstructureséducativesaveclesbesoinsdespopulationsjeunes;

Å dõautrepart,anticiperlerisquedemanquederenouvellementintergénérationnelsila tendanceauvieillissementsepoursuit.

C. Un vieillissement plus marqué dans les pôles et les communes les plus rurales.
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Enjeux :

Å Prévoirdessolutionsinnovantespourlemaintienàdomiciledespersonnesâgées;

Å Développeruneoffredelogementsplusdiversifiéedanslescentralités,présentantunbonniveaudõam®nit®surbaines.

IV. Caractéristiques de la population.



V. Une population familiale.

Lesévolutionsdepopulationparâgesontdistinctessurleterritoire:

Å Dans le pôle urbain, toutes les tranchesdõ©gesont en

augmentation,particulièrementlesmoinsde15 anset les60-

75ans;

Å Horsdupôleurbain,lacroissancedepopulationpourles60-74

ansestégalementélevée. Lahaussedunombredõenfantsde

moinsde14 ansestdavantageliéeàlõarriv®edefamillesavec

enfants(les30-44 ansaugmentantfortement)quõaunombre

élevédenaissances.

Cesévolutionspermettentdesupposerdesarrivéesdefamillesavecenfantssurles

pôlesurbainsetlescommunesdeproximité.
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Enjeux :

Å Conforterlõaccueilde famillespour contrebalancerle phénomènede

vieillissement

Å Offrirlesconditionsdemaintiensurleterritoiredes20-30ans

A. Une arriv®e constante de familles avec enfantsé
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B.émaisunprofilnõ®tantplusexclusif.

Enlienaveclescaractéristiquesde la populationobservées(populationglobalement

jeune,envoiedevieillissement),la taillemoyennedesménagesdemeureélevéesurle

territoire. Ellea connuunelégèrediminutioncesdernièresannéespoursesituerà

hauteurde 2,5personnesparménageen2016.

Cettediminutiondelataillemoyennedesménages,appeléeégalement«desserrement

desménages»estunphénomèneglobaletsõexpliqueparla concordancedeplusieurs

phénomènes:

Å Levieillissementdelapopulation: deplusenplusdepersonnesvivent

seulesàleurdomicile;

Å Lesévolutionssociétalesetlõ®clatementdumodèlefamilial.
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Il estsourcedebesoinsenlogement,carle parcaccueilledemoinsen

moinsdepersonnesauseindeslogements.

Parexemple,en2006, chaquelogementdeVieetBoulogneaccueillaiten

moyenne2,58 personnescontre2,50 en20116. Ceniveaudõoccupation

deslogementsresterelativementstable.

V. Une population familiale.
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C. Unemajoritédeménagesavecenfants

Auregarddesterritoirespriscommeterritoiresderéférence,la

populationdela CCdeVieet Boulognesecaractériseparsa

structurefamiliale:

Á Seuls24 %desménagessontdespersonnes

seules,pour32%àlõ®chelledudépartement;

Á Lesfamillesavecenfantsreprésentent36 %

des ménagesdu territoire, ce qui est

particulièrementélevéen comparaisondes

intercommunalités voisines ou du

département;

Á Parmiles familles,9 % sont des familles

nombreuses(3 enfantset +), pour 7% à

lõ®chelledépartementale.

Cettecompositionfamilialeest relativementhomogèneà

lõ®chelleinfra-territoriale,où les pôlesurbainscommeles

pôlesde proximitéaccueillententre10 et 15% de familles

nombreuses.
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V. Une population familiale
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D. Unecompositionfamilialeparticulièrementmarquéeàproximitédelõagglom®rationyonnaise.
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Bienque la compositionfamilialesoit

relativementhomogèneàlõ®chelleinfra-

territoriale,onconstateunelocalisation

préférentielledes familles sur les

communesbordantlõaxeLa Roche/

Nantesenliendirectaveclaproximitéde

lõagglom®rationYonnaise.

LescommunesdeBeaufou,LePoiré-sur-

Vieontunetaillemoyennedesménages

plusélevéequela moyenneglobaledu

territoire.

Ces communesdisposentdõuneplus

forte représentationdes famillesavec

enfantset de fait, elles sont moins

touchées par le phénomène de

desserrementdes ménagesque les

autrescommunesdelõintercommunalit®.

V. Une population familiale.



VI. Des disparit®s de revenus ¨ lõ®chelle du territoire

*QuõestcequõuneUnitédeConsommation(UC)?

Il sõagitdõunsystèmede pondérationattribuantun coefficientà chaquemembredu ménageet permettantde

comparerlesniveauxdeviedeménagesdetailleetdecompositiondifférentes.

Lapopulationde Vieet Boulognea desniveauxde

ressourcesquelõonpeutqualifierdõinterm®diaires,

carprochedelamédianefrançaise:

Á Environ19 400ûparanet parUC*,

soit1 615ûparmois.

En revanche,des disparitésplutôt fortesentreles

communesduterritoirepeuventêtreconstatées: les

communesendeuxièmecouronnedelõaireurbainede

laRoche-sur-Yondisposentdõunrevenuauxalentours

de1700ûpour1530ûsurlescommunesauNord-

Ouestduterritoire.

Onpeutfairele lienentrelõattractivit®croissantedes

communeslespluséloignéesdesaxesmajeursetdes

pôlesdõemploiet le niveaude revenusmoyendes

ménages: lesménageslesplusmodestes,pourdes

raisonsde coût de foncier,sõ®loignentdes pôles

urbains et contribuent au développement

démographiquedescommunesrurales.
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Synthèsedu volet « Profil sociodémographique»
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Constat/ Chiffres Clés Enjeux

Unefortedynamiquedémographiqueportéeparunsoldemigratoirepositif:

Á Populationennetteaugmentation: 29 679habitantsen1999contre43 803en2017, soit

uneaugmentationde40%depuis1999;

Á Depuislesannées2011:croissanceannuellemoyennede1,4,%;

Á Populationconcentréeà40%danslescommunesdõAizenayetduPoiré-sur-Vie;

Á Aizenay,faitofficedelocomotiveavecunecroissancedémographiquesoutenue(2,4%/an);

Á Poidsdémographiquemoinsimportantde la sectionOuestdu territoirequi indiqueune

croissancehétérogèneduterritoire;

Á Depuis1999, lesoldemigratoireestsupérieurausoldenaturel;

Á LePoiré-sur-Viea unedynamiquedémographiquesoutenueparlesnaissances. Cõestune

spécificitécommunale.

Unearrivéeconstantedefamillesavecenfantsquifreinela tendanceauvieillissement

observée(une baisse de lõaccueilde populationsextérieuresengendreraitun

vieillissementmarquéduterritoire):

Á Populationjeune: 39%delapopulationa moinsde30 ans, 21 %delapopulationaplusde

60ans;néanmoinslõindicedejeunesseadiminuédepuis2016;

Á Vieillissementconcentrédanslespôlesurbainsetlescommuneslesplusrurales;

Á Phénomènededesserrementdesménagesobservé;

Á 38%deménagesavecenfantscontre28%surleterritoirevendéenglobal.

Desrevenustrèsdisparatesselonlescommunesetdesniveauxderevenusplusfaibles

danslescommuneslesplusrurales.

Unecroissancerésidentielleélevéeetrapide.

Unefortedynamiquedémographiqueportéeparunsoldemigratoirepositif:

Á Lamaitrisedelõattractivit®duterritoiredansunecadredõ®volutiondémographique;

Á Larépartitiondelapopulationauseinduterritoire.

Unearrivéeconstantedefamillesavecenfantsquifreinela tendanceauvieillissement

observée:

Á La maitrise du développementrésidentiel et lõadaptationaux évolutions

sociodémographiques,notammentpourlesfamillesavecenfantset lõaccompagnementdu

vieillissementdelapopulationparledéveloppementdelogements,servicesetéquipements

adaptés;

Á Lagestionduvieillissementde la population,notammentpourla questiondumaintienà

domicile;

Á Lapriseencompteduphénomènededesserrementdesménagesdanslõoffredelogement

(notiondeparcoursrésidentieldansuncontextedediversificationdesprofilsdeménages

accueillis).

Desrevenustrèsdisparatesselonlescommunesetdesniveauxderevenusfaiblesdans

lescommuneslesplusrurales:

Á Lõaccompagnementdespropriétairesnepouvantpasinvestirdansleurlogement(miseen

placedõunestratégiedõaideparlePLH).

Unecroissancerésidentielleélevéeetrapide:

Á La maitrisedu développementpour une gestionéquilibréede lõinvestissementdes

communes,notammenten matièredõ®quipementsjeunesse(et personnesâgéesdansle

futur).
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Caractéristiques du parc de logements
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I. Dynamiquedõoccupationdes logements.

Lahaussedela populationsõaccompagnedecelledunombredelogements,une

croissancecontinuedepuis1968, mais une dynamiquedistincteselon les

communesduterritoire.

Ainsisurles6 893nouveauxlogementsentre1999et2016, plusde39%sesont

réaliséssurlesseulescommunesdu Poiré-sur-Vieet dõAizenay, qui concentrent

40%delapopulationintercommunale.

Leparcrésidentielestcomposéde 19 085 logementsen2016. Il connaitune

croissanceplutôt régulièreet dynamiquedepuisles années1980, avecun

doublementdunombredelogements.

Letauxdecroissanceannuelmoyendunombredelogements,entre2016estde

1,5%. Il estbiensurlamêmelignequeceluidudépartement.
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A. Une croissance rapide du nombre de logements. 
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I. Dynamiquedõoccupationdes logements.

B. Un parc relativement récent, des communes qui concentrent un parc ancien important.

Enlienavecledéveloppementimportantduterritoiredepuislesannées1990,

leparcconstruitaprès1991estparticulièrementimportantet représente46%

desrésidencesprincipales. LeparcdeVieet Boulogneparaîtplusrécentque

celui du département(39% des RP construitesaprès 1991), et des

intercommunalitésvoisines.

Enparallèle,lepoidsduparcancienestassezfaible,avec29%desrésidences

principalesconstruitesavant 1971 et les premièresrèglementations

thermiques(premièrerèglementationthermiquemiseenplaceen1974; elle

sõappliqueuniquementauxbâtimentsneufsdõhabitationet a pourobjectifde

baisserde25%laconsommationénergétiquedesbâtiments).

Cependant,leparctrèsancien,construitavant1919estplusimportantdansle

territoiredeVieet Boulognequedanslesintercommunalitésdecomparaison,

soit12%contre7%àChallans-GoisCommunautéetàLaRoche-sur-Yon.

Certainescommunesduterritoireregroupentunparctrèsancien:

Å Saint-Etienne-duBois: 26%desrésidencesprincipalesontétéconstruites

avant1919;

Å Beaufou: 21%;

Å GrandõLandes: 17%;

Å LaChapelle-Palluau: 17%

Å PalluauetLesLucs-sur-Boulogne: 16%.

En 2016, 330 logementsau seindu parcprivéont été identifiéscomme

potentiellementindignes,soit 2,9%desrésidencesprincipalesdu parcprivé

(3,18%àLaRoche-sur-YonAgglomération).
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C. Unelargeprédominancedesrésidencesprincipales,unevacancetrèsfaible.

Le parc de logementsest très largementcomposéde résidences
principales(89%deslogements),maisleurpartnõaugmenteplusdepuis
unedizainedõann®es.

La part des logementsvacantsest similaire à la situation des
intercommunalitésvoisineset dudépartementet apparaîtnormale,voire
faible(5%):

Å Elleest à un niveaufaibleau seindespôlesurbainset à lõEstdu
territoire,maisest bienplusélevéesur les communesplusrurales
situéesàlõOuest(plusde10%devacancesurcertainescommunespar
ailleurs dynamiquesdu point de vue de la construction). Ces
communes,à tauxde vacanceplusélevéesse caractérisentpar la
présenceimportantedõunparcplus ancienne correspondantpar
toujours aux attentes actuelles des ménages (performance
énergétique,organisationdelõint®rieurdelaconstruction);

Å Ellesuitparailleursunetendanceà la haussedepuisle débutdela
décennie2000, avecunparcvacantquiaaugmentéde522unités; A
noterquedepuis2012,cettehaussesõeststabilisée

Å Lapartdesrésidencessecondairesest,elle,globalementplusfaible
quedanslesterritoiresdecomparaison(5 %, contre24 %àlõ®chelle
du département). Cela sõexpliquepar lõabsencedõ®l®ments
touristiquesmajeurssurle territoiremalgréla proximitédulittoralse
faisantsentirsurla frangeOuestdela CCVB(partplusimportantede
résidencessecondaires).

Ici encoreon observeune différencenotableEst/Ouest,avecdes
communesruralesdontlapartenrésidencessecondairesoscilleentre10
et15%,pourmoinsde3%surlafrangeEstplusurbaine.
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I. Dynamiquedõoccupationdes logements.
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D. Unepartélevéederésidencessecondairesdanslescommunesruralesé

Enaccordavecson«bien-vivre»et ses

caractéristiquesrurales,la frangeOuest

du territoireaccueillede nombreuses

résidencessecondaires. Leurpart reste

stabledepuislesannées2000.

On constatequõApremont,commune

structurantede la politiquetouristique

delõintercommunalit®concentrela part

la plus importante de résidence

secondaireavecun tauxdépassantles

25%duparcdelogementscommunal.
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I. Dynamiquedõoccupationdes logements.



Commentinterpréterlavacancedeslogements?

Lavacanceinterrogelõad®quationdelõoffrevis-à-visdelademande.

Lavacancesõexpliqueparplusieursphénomènes:

Å Uneoffresupérieureà la demande,enraisondumanquedõattractivit®et

dõaccessibilit®decettepartieduterritoire;

Å Deslogementsinadaptésà la demande; supérieursauxprixdumarché

post-criseéconomiquede2008, tropgrands,àlõentretientropcouteux,

manquantdõaccessibilit®;

Å Deslogementsen travauxou dansunesituationdõattente(réservation

dõunlogementpoursoi,indivision,etc).
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Rue du Calvaire, GrandõLandes

Définition

Logementvacant=Logementinoccupésetrouvantdansl'un descassuivants:

Å Proposéàlavente,àla location;

Å Déjàattribuéàunacheteurouunlocataireetenattented'occupation;

Å Enattentederèglementdesuccession;

Å Conservéparun employeurpourun usagefuturau profitd'un de ses

employés;

Å Gardévacantet sansaffectationpréciseparle propriétaire(exempleun

logementtrèsvétuste...).

Laprésencedõunparcdelogementsvacantssurunterritoirepermetla fluidité

entrelõoffreetlademandedelogements.

Untauxdevacancede5 et 7%assurela fluiditédesparcoursrésidentielset

lõentretienduparc,au-delà,il convientdetrouverdesexplications.

E.équiconnaissentparallèlementuntauxdevacancequitendàbaisser.

I. Dynamiquedõoccupationdes logements.



Onconsidèrequõunminimumdevacance

est nécessaireà la bonnerotationdes

logements,5% étant habituellement

reconnuecommevaleurstandard.

Trèspeude communesconnaissentune

vacance supérieureà ce taux, ne

dépassantpasles 7 %. Elleconcernele

nordduterritoire: GrandõLandes,Palluau

etMaché

Alõinverse,lescommunessituéesdansle

bassindeviedelõagglom®rationYonnaise

(Aizenay,Le Poiré-sur-Vie,Bellevigny, La

Genétouzeet Saint-Denis-la-Chevasse)

connaissentun phénomènede tension

immobilière,la partdelogementsvacants

nedépassantpasles5%.
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I. Dynamiquedõoccupationdes logements.

E.équiconnaissentparallèlementuntauxdevacancequitendàbaisser.
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Une hausse constante de la vacance sur les dix dernières années qui se stabilise dans la plupart des communes

E.équiconnaissentparallèlementuntauxdevacancequitendàbaisser.

I. Dynamiquedõoccupationdes logements.
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Une baisse de la vacance notable à Maché, 
entre 2013 et 2016 

Une hausse de la vacance à La-Chapelle-
Palluau, entre 2013 et 2016

Une hausse de la vacance à Saint-Etienne-du-
Bois, entre 2013 et 2016
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F. Desrésidencesprincipalesorientéesverslõaccessionmaisuneoffreenlocationquisedéveloppe.

Les résidencesprincipalessont majoritairementoccupéespar leur

propriétaire(76%). Cettepart est supérieureà celledu départementet

surtoutà cellede la CAde la Roche-sur-Yon(60%) où le parclocatifest

davantagedéveloppé.

Leslogementslocatifsreprésentent23 %delõoffrede logements. Parmi

eux,lestroisquartssontdeslogementsprivés. Ainsi,lõoffrelocativesociale

nereprésenteque7 %desrésidencesprincipales. Sicechiffrecorrespond

à celuidu département,il est sensiblementinférieurà celuide la CA

voisine.

Lõoffrelocativeestconcentréedanslesdeuxpôlesurbainsquiaccueillent

43 % delõoffrelocativedu territoire(dont26 % de logementssociaux).

Toutefois,àlõ®chellecommunale,lõoffreenLLSnedépassepas7%duparc

de résidencesprincipales. Horsdu pôleurbain,les logementssonttrès

majoritairementdédiésà lõaccessionà la propriétéet lõoffrelocative

présenteestprincipalementprivée.

Depuis2011, on constateuneaugmentationdu nombrede logements

occupésparleurpropriétairesurlõensembledescommunes,a unrythme

soutenuet supérieurà celuidesterritoiresde référence. Leparcsocial

augmenteégalementtrèsfortement,permettantde renforcercetteoffre

localementetderépondreauxbesoinsémergents.

57

I. Dynamiquedõoccupationdes logements.



G. Unetrèsfortepartdepropriétaires.
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LeterritoiredeVieetBoulogneconcentreune

partimportantedepropriétaires.

Undesélémentsquipeutexpliquercettepart

importantede propriétairesest le prix du

foncier. Eneffet,globalementlõensembledes

communesont un prix au m² attractif et

accessiblequand on compareavec des

territoiresplusurbainscommeLaRoche-sur-

Yonet Challans. Au sein des différentes

communesles prixsõ®chelonnententre50

euros/m²à100ûlem².

7 communessur 16 ont une part de

propriétairesoccupantsqui estsupérieureà

76%.

6 communes,depetitetailleet à dominante

résidentiellemajoritaire,se démarquentpar

untauxsupérieurà80%:

Å LaGenétouze

Å Beaufou

Å LaChapelle-Palluau

Å GrandõLandes

Å Apremont

Å Saint-Etienne-du-Bois

I. Dynamiquedõoccupationdes logements.



II. Forme de lõhabitat : vers une diversification.

LeterritoiredeVieetBoulogneproposeuneoffreenlogements
standardisée,entrelesdifférentesformesurbaines, oùseuls4
%deslogementssontcollectifs. Cetterépartitionapparaîten
déséquilibreauregardde la typologiedeslogementssurles
territoiresde référenceet auregardde la diversificationdes
profilsdeménagesduterritoireencours,commedémontréci-
avant.

Onconstateparailleursdefaiblesnuancesterritorialesentre
lespôlesurbain,intermédiaireoudeproximité,dontlõoffreest
quasi-intégralementindividuelle.

Sur les 784 appartementsdénombrésen 2016, 61% se
concentrentsur les seulescommunesdu Poiré-sur-Vie et
dõAizenay.

La périoderécentevoit le poidsde lõoffreen collectifse
renforcerlégèrementavecunecroissance(+1,9%entre2011
et2016)plusrapidequecelledeslogementsindividuels. Ceci
est principalementvrai dans le pôle urbain: sur les 71
nouveauxlogementscollectifs,55% on été réaliséssur les
deuxpôlesurbains.
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A. Uneuniformitédela typologiedelogements.
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B. Unemajoritédegrandslogements,ycomprisdanslespolarités.

Lõoffrede T5 et + représente52% desrésidencesprincipales. Cette

proportionest supérieureaux situationsobservéessur le territoire

yonnais(41%) et ledépartement(46 %),cequisõexpliqueparuneoffre

enlogementspresqueexclusivementindividuels,tantdanslespolarités

urbainesquõauseindescommunesrurales.

Ainsi,et en lien avecles formesurbainesprésentes,seules1% des

résidencesprincipalessontdesT1-2 danslescommunespériurbaines

et rurales. Dansle pôleurbainégalement,lõoffredegrandslogements

estmajoritaire(52%de5 piècesouplus). Cescaractéristiquesposentla

questionde lõadaptationaux besoinsdes ménagesautresque les

familles(personnesâgées,personnesseules,jeunesactifs,etc.), dans

uncontextedevieillissementetdedesserrementdesménages,amenéà

seprononcerdanslesannéesàvenir.

Sur la périoderécente,le phénomènetend à se distinguerentre

communesurbainesetsecteurrural. Si leslogementsT3 continuentde

sedéveloppersurlõensembleduterritoireà unrythmerapide,lõoffrede

T1-2 augmentesensiblementsur les pôlesurbains(en lien avecle

développementdelõoffrecollective)alorsquõonobserveunreculdeces

logementsdanslesautrescommunes, cequiestàmettreenregardavec

le reculsimultanédes logementslocatifsprivéssur cettefrangedu

territoire. Cereculpeutêtreliéàunretraitdela location,ainsiquõ¨une

haussedelavacancesurcetypedebien.
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II. Forme de lõhabitat : vers une diversification.
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C. Uneoffreglobalementstandardiséedanslamajoritédescommunes.
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II. Forme de lõhabitat : vers une diversification.
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Les dynamiques de marché
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I. Dynamique de construction.

Aucoursdela dernièredécennie(2008-2017), enmoyenne

262,5 logementsontétécommencésparan.

Depuis2008 et la crise immobilière,la productionde

logementsdécroit. Laproductionde logementsestpassée

dõunrythmede 318 logementscommencéspar an sur la

période2008-2012, à 207 logementscommencésparan

surlapériode2013-2017.

Anoterquelõann®e2015a enregistréle plusfaiblenombre

de logementscommencéssur les dix dernièresannées.

Depuis2016, un regainest constaté. Il est portépar les

logementsindividuelspursetgroupé.

Sur la typologiede logements,on constateuneévolution

depuis2013. La part des logementsindividuelgroupé

augmentechaqueannée. Cettetendanceest à mettreen

relationavecles opérationsrécentesqui proposentdes

taillesde terrainpluspetit. Leslogementscollectifset de

typerésidenceontuneprogressionhachéeavecdesannées

sansopérationàlõ®chelledeVieetBoulogne.Cõestlecassur

les annéesrécentes2016 et 2017 où aucunlogement

collectifetderésidencenõontétécommencés.

Ce ralentissementest à mettre en relation avec le

ralentissementde la croissancedémographiquedepuis

2011.
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Définition

Logement commencé = 

Uneconstructionnõestconsidéréecommencéequõapr¯sréceptiondela déclarationdõouverturede

chantierenvoyéeparlepétitionnaire. Unchantierestconsidérécommencéunefoisquelesfouillesen

rigoleoulesfondationssontcommencées.

A. Unebaissedurythmedeproductionsurlapérioderécente.



B. Uneproductiondynamiqueaccentuéesurlespôlesurbains.
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Lescommunesde la couronnepériurbaine

connaissentun développementrapide(y

compris les pôles intermédiaireet de

proximité),ce qui est à mettreen relation

avecleurfortecroissancedémographique.

En volume,la majoritédes constructions

(45%) est réaliséesur les deux pôles

urbains.

Lerythmedeconstruction(IDCde9,68) est

trèsdynamiqueàlõ®chelleduterritoire. Il est

très largementsupérieurà la moyenne

nationale.

Auseinduterritoire,onobserveunfortécart

durythmedeconstructionsquivadusimple

au double. Les communesdõAizenay,

dõApremont,deSaint-Paul-Mont-Penitetde

GrandõLandesontunindicedeconstruction

de plus de 12 constructionspour 1000

habitantsquandauxLucs-sur-Boulogneet

La-Chapelle-Palluau ont un indice de

constructions au alentours de 6

constructions.

DéfinitionIndicedeconstruction=

Nombredelogementscommencésparan,pour1000habitants; àlõ®chellenationale,lamoyennesõ®tablità5,5.

I. Dynamique de construction.



C. Pointmortdelaconstruction2006-2016

Plusieursphénomènes«consomment»deslogementsneufs:

Å La baisse de la taille des ménages(décohabitationsdes jeunes,

séparations,vieillissementdelapopulation...)

Å Lõ®volutiondunombrederésidencessecondaires, delogementsvacants, les

éventuellescompensationsdedémolitionsé

Lenombrede logementsnécessairespourcompensercesphénomènesest

appelépointmortouseuildõ®quilibre.
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Le desserrementdes ménagescõestla

diminution du nombre de personnespar

ménages.

Cõestun phénomènenational, lié à plusieurs

phénomènes:

Á Auxdivorces;

Á Alaformationdefamillesmonoparentales;

Á Auxjeunesactifsou étudiantsquittantle

domicileparental;

Á Auvieillissementdelapopulation.

Ce phénomènedémographiquenécessiteun

nombrede constructionsplusimportantpour

maintenirlamêmepopulation.

Source : Aire Publique

I. Dynamique de construction.



Entre2006 et 2016, 409 logementsneufsont été

construitsparan,parmilesquels66 logementsont

uniquementpermisdemaintenirla populationsurle

territoire(soit16%delaconstruction):

Á 46 logementspar an ont permis de

répondreà la diminutionde la taille

moyennedes ménages,soit 11 % de la

construction.

Les besoins liés au renouvellementdu parc

(démolitionsetsortiesduparcdeslogementslesplus

obsolètes)correspondentà29logementsparan.

Dõautresphénomènesfontvarierlepointmort:

Á Lavacancea augmentéde 19 logements

paran: il sõagitdõautantdelogementsqui

nõaccueillentplusdepopulationrésidente.

Á Le parc de résidencessecondairesa

augmentéde 30 logements,avec une

transformationprobable en résidences

principales. Cette évolutionpermet de

répondreauxbesoinsenlogementpourla

populationvivantàlõann®esurle territoire

sansconstructiondelogementsneufs.
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Baisse de la taille moyenne des ménages

46 logements par an

Hausse du nombre de logements vacants 

19 logements / an

Augmentation du nombre de rés. 

secondaires
30 logements / an 

Construction neuve

409 logements livrés par 

an entre 2006 et 2016

Effet démographique

344 logements / an

Renouvellement du parc

- 29 logements par an

Point Mort

2006/ 2016:

66logementsparan

Maintien de la

population(16%)

Accueil de

population

nouvelle(84%)

I. Dynamique de construction.

C. Pointmortdelaconstruction2006-2016.



II. Les caractéristiques du parc locatif social

Définition

Leslogementssociauxrépondentàplusieurscritères:

Å ilssontagréésparlõEtatetfinancésaveclõapportdefondspublics;

Å ils font lõobjetdõuneprocéduredõattributioncontrôléepar la puissance

publique;

Å ilsontunloyerplafonné;

Å ilssontgrevésdõuneprocéduredõaffectationdelongueduréeouillimitée;

Å ils accueillentdes locatairesqui disposent,à leur entrée,de ressources

inférieuresàunplafondetpeuventbénéficierdelõAPL;

Å ilsrépondentàdescaractéristiquestechniquesminimales.

Lestroisgrandescatégoriesdelogementssociauxsontlessuivantes:

Å PLA-I (PrêtLocatifAidédõInt®gration): ce prêt permetde financerles

opérationsdestinéesaux ménagescumulantdes difficultésdõadaptation

socialeetdefaiblesressources.Logementdit trèssocial.

Plafondderessourcespourunepersonneseuleen2017: 922û/mois
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Å PLUS(PrêtLocatifà UsageSocial): il permetdefinancerla constructionou

lõachatdõimmeublesdansunobjectifdemixitésociale. Lamiseenlocation

estdoncencadréeparuneconventionprécisantunplafondderessourceset

unloyermaximum. LePLUSestactuellementledispositiflepluscouramment

utiliséparlesbailleurssociaux.

Plafondderessourcespourunepersonneseuleen2017: 1677û/mois

Å PLS(PrêtLocatifSocial): destinéauxpersonnesphysiquesou morales,de

droitprivéoupublic,désirantfinancerdeslogementsabordables. Lesniveaux

de loyers(et de ressourcespourles locataires)sontsupérieursà ceuxdu

logementsocialclassique. Ceproduitestdoncà privilégierdanslessecteurs

oùlemarchéimmobilierest«tendu».

Plafondderessourcespourunepersonneseuleen2017: 2180û/mois

A. Quõest-ce quõun logement social ?



B. Uneoffrelocativesocialeconcentréedanslespôleset lescommunesattenantes.

Letauxdelogementssociauxrestede7 %duparcdesrésidencesprincipales,

soitunvolumede1111logementslocatifssociaux,pouruntauxrégionalde13

%. Néanmoins,il estnécessairedereplacerceconstatdanslecontextevendéen,

à savoirundépartementcaractériséparunepartdeménagespropriétairesde

leurlogementlargementsupérieureà la moyennenationale,eneffet,75 %des

vendéenssont propriétairesde leur résidenceprincipale(58 % au niveau

national).

Leterritoireestdirectementsoumisauxinfluencesdesdeuxprincipalespolarités

voisines: tandisquelõagglom®rationyonnaisecomprendunparcdelogements

locatifssociauxconséquent(17,2%duparcen2015), la CCdeChallans,plus

rurale,disposedõunparcsocialtrèspeureprésenté(moinsde4%).

Parailleurs,prèsdela moitiéduparcdeLLSsedéveloppesurlesdeuxseules

polaritésurbainesdeAizenayetduPoiré-sur-Vie.

NB : Aucunecommunedu territoirenõestsoumiseà lõapplicationdes

dispositionsdelõarticle55delaLoiSolidaritéetRenouvellementUrbain
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1006 1028
1070

1111

436 451 482
515

Nombre de logements du parc locatif social
Source : RPLS 2015

6,90%

17,20%

3,80%

7,60%

Taux de logements sociaux en 2015
Source : RPLS 2015

II. Les caractéristiques du parc locatif social.

Entre2016et 2018, 87 logementslocatifssociauxontétéprogramméssurle

territoire(dont6 enPLAI). Surlamêmepériode,2 logementsPSLAsontprévus.

Entre2009et 2017, 64 logementsontétéconventionnésdansle parcprivé

avecousanstravaux(52avectravaux,12sanstravaux). Presquela totalitéde

cesconventionnementsont eu lieu sur le territoiredelõancienneCCVieet

Boulogne.
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Lõoffrelocativesocialeest

largementconcentréedans

lescommunesdõAizenayet

duPoiré-sur-Vie.

Quelquesprogrammessont

également présents à

Bellevignyet auxLucs-sur-

Boulogneainsiquedansle

secteurEst.

Dansle restedu territoire,

lõoffreestmoinsimportante

et développéede manière

diffuse.

B. Uneoffrelocativesocialeconcentréedanslespôleset lescommunesattenantes.

II. Les caractéristiques du parc locatif social.



C. UnfinancementvialePrêtLocatifàUsageSocial.

Entre2005et2013, 656 logementssociauxontétéfinancés. Ceslogements

ontétéprincipalementproduitsauseindesdeuxpôlesurbains: surla totalité

deslogementssociauxfinancéssurla période2005-2013, 441 logements

soit67%desfinancementsontétéréaliséssurAizenayetlePoiré-sur-Vie.

Celacorrespondà 82 logementssociauxpar an, soit environ20% des

logementscommencésaucoursdesdernièresannées.

66 %deslogementsontétéfinancésenPLUS. Lancéen1999, ce typede

financementsõapparenteà ceuxde typePLA(PrêtLocatifAidé)et autres

produitsHLMclassique,caril visedesménagesdontlõamplitudederevenus

est large. A titre de comparaison,75% de la populationfrançaisepeuty

accéder,cetypede logementpermetdoncà certainsménagesdeseloger,

maisles loyerspeuventy êtreélevéspourdespopulationsrencontrantde

véritablesdifficultésfinancièresetdõinsertion.

Entre2014 et 2019, 240 logementssociauxont été construits. Cela

représenteunrythmede40logementsparan.
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II. Les caractéristiques du parc locatif social.

Ce que dit le SCoT / extrait du DOO :



C. UnfinancementvialePrêtLocatifàUsageSocial.

Lõoffrelocativesocialeestconcentréeà75%surlõancienneCCdeVieetBoulogne. Le

tauxde vacanceest relativementfaible(2,14 %), soit 20 logements: unevacance

principalementreprésentéeà Aizenay. Letauxdemobilitéduparcimportant(9,9 %),

caractériseunaccèsauparcconfortable.

Concernantlõanciennet®du parc,58 % a été construità partirde 1990, soit un

développementrelativementrécent. Néanmoins,190 logements,soit près18% du

parc,sesontconstruitsavant1978, localisésdanslescommunesdõAizenay,Belleville-

sur-Vie,LesLucs-sur-Boulogne,etFalleron.
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PLAI :

6%

PLUS : 66%

PLS : 23%

Types de financement du parc social 
Source : RPLS 2016

II. Les caractéristiques du parc locatif social.



D. Une forte proportion de population éligible au logement social.

Auregarddelõoffrelocativesociale,il est importantde mesurerla part des

bénéficiairespotentielsdelogementssociauxsurle territoireauregarddeleurs

revenus. Alõ®chelledeVieetBoulogne,selonlesdonnéesFilocom2013, cesont

ainsi61% desménagesdontles revenuspermettentdõentrerdanslescritères

dõattributiondõunlogementsocial(26%desménagesdisposantde ressources

inférieuresà60%duplafondHLM).

Alõint®rieurdela CC,lescommunesduNord-Ouestduterritoiredisposentdõune

partdeménageséligiblesplusimportantequelescommunessituéesàproximité

delõagglom®rationYonnaise(75,5%àGrandõLandescontre55%à LaGenétouze

parexemple).
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Définition

RevenuparrapportauplafondHLM=

Il sõagitde la situationdu ménagevisà visdesplafondsde revenuspermettant

lõacc¯sau logementsocial. Cettevariableest calculéeà partirdu nombrede

personnesoccupantlelogement,delõensembledesrevenusdecespersonnesetde

lasituationgéographiquedulogement.

26%

35%

19% 20%

Revenu des ménages par rapport au plafond HLM
Source : FILOCOM 2013 

PLAi PLUS PLS

II. Les caractéristiques du parc locatif social.



E. Un parc locatif social particulièrement tendu sur les petits logements.

Environ543demandesdelogementssociauxsontexpriméessurle territoireà la fin delõann®e
2017(pour456surlõann®e2013, 526en2015, soitunehaussede15 %entre2013et2015,
et3%entre2015et2017).

Avec187 attributionsréaliséesen2017, le ratiodemandes/ attributionestde 2,9, soit un
niveauplusbasquedansledépartement(4,1).

Lesdemandesportentprincipalementsurlespetitestypologies: en2017, 40%dela demande
concernelesT1 et T2, typologiesqui représentent7%duparcsocial,induisantunetrèsforte
pressiondela demandesocialesurcetypedelogementet plusparticulièrementsurlesT2. En
effet,31%dela demandeportentsurlesT2 pourseulement10%desattributions. Acontrario,
lõoffreenT3 semblesuffisante,42%delademandeportesurlesT3, pour54%desattributions.

1%

6%

64%

27%

2%

Répartition de l'offre locative sociale par typologie
Source : RPLS
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II. Les caractéristiques du parc locatif social.
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0
19

119

46

3

2,9

0

8,9

1,9
2,1 2

0,0

1,0

2,0

3,0

4,0

5,0

6,0

7,0

8,0

9,0

10,0

0

100

200

300

400

500

600

Total T1 T2 T3 T4 T5 +

Demandes et attributions de logements locatifs sociaux sur le 
territoire de Vie et Boulogne au cours de l'année 2017

Source : SNE

Demandes Atributions Ratio demandes/attributions

8%

31%

42%

17%

1%

Répartition de la demande locative sociale par typologie
Source : SNE  2017

T1 T2 T3 T4 T5 +



Dansundépartementfaiblementéquipéenlogementlocatifsocial,lõacc¯sau

logementdespersonnesprécairespassedõabordparle logementprivé. Lõacc¯s

au logementdes personnesen difficultépeut se heurterau problèmede

solvabilitéet/ou aubesoindõaccompagnementdesménages,quipeuventêtre

stigmatisésauprèsdespropriétairesprivés. Celapeutégalementlimiterlõacc¯s

aulogementdansdessecteurspauvresenlogementsocial,oùlesloyersprivés

sontélevés.

Ledélaimoyendõattributionestparticulièrementcourtsurle territoire: il est

comprisentre0 et 6 moispour53%desdemandesexprimées(pourun délai

moyendõattributionétablientre6 et11moisàlõ®chelledelaVendée).

Deplus,20 %desdemandeursdelogementssociauxrésidentdéjàauseindu

parcsocial: la réponseà cettedemandepermetdelibérerunlogementsocial.

Parailleurs,prèsde50%desdemandesenlogementsocialsurVieet Boulogne

sontissusdedemandeursoriginairesdelamêmecommunederésidence.

Enjeux :

Répondreà la demandede logementssociaux,dans les

secteurset verslesproduitspourlesquelsla demandeestla

plusforte
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E. Un parc locatif social particulièrement tendu sur les petits logements.

II. Les caractéristiques du parc locatif social.

43%

28%

16%

9%

4%

Demande d'attribution en logement social selon la taille des 
ménages en 2017
Source : SNE 2017

1 personne 2 personnes 3 personnes 4 personnes 5 personnes et plus



III. Marché locatif.

Leparclocatifprivéaffichedesniveauxdeloyersmodérés, comprisentre6et10

û/ m²enfonctiondelalocalisationetdestypologies.

Lesniveauxdeprixsontrelativementprochesdeceuxpratiquésdansle parc

locatif social(5,1 û/m² horschargesen 2013, sourceRPLS2013). Ce

phénomènepeutêtreàlõoriginedõunecertaineconcurrenceentrelesdeuxparcs

etexpliquerla faibletensionexpriméesurle parcsocialpourlesT3/T4/T5 (les

ménagesnõ®prouventpasnécessairementlebesoindedéposerunedemandeet

lesoccupantsdu parcsocialpeuventfacilementquitterle parcsocialðpour

louerouacheter).

Cesniveauxdeprixpeuélevéspermettentà unepartimportantedesménages

locauxdelouerunlogementprivéàuntauxdõeffortmodéré.
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A. Un parc locatif privé accessible.

Type d'appartement
Loyer mensuel 

moyen / m²
Source : Clameur 2017

Loyer mensuel 

moyen / m²
Source : Se Loger

Studio мнΣлл ϵ

2 pièces фΣрл ϵ фΣол ϵ

3 pièces уΣлл ϵ тΣрл ϵ

4 pièces et + сΣтл ϵ сΣрл ϵ

Tous type de bien сΣсл ϵ сΣфл ϵ

T4 et + 
> 90 m² 

T3 
80 m²

1er d®cile (ú)2e d®cile (ú)3e d®cile (ú)4e d®cile (ú)6e d®cile (ú)7e d®cile (ú)8e d®cile (ú)9e d®cile (ú)

CC Vie et Boulogne 355 423 474 514 598 648 718 845

Niveaux de loyers pouvant être assumés, selon les déciles de revenus (avec un taux d'effort de 33 %)

T2 
50 m²

T1 
30 m²



A. VieetBoulognedanslecontextedépartemental.

En2017, le départementcompte2 762 ventesde terrainsà bâtir, soitune

hausseimportantes,liée au retourdesprimo-accédants. Depuis2009, le

nombrede transactionsa fortementdiminué,pour atteindreun volume

plancherde1 140ventes.LõannoncedelabaissedelaquotitéduPrêtàTaux

ZérodansleneufpourleszonesB2 etCen2018aaccélérélesventesdelots

aménagéssurlederniertrimestre. Cesontainsi44 %desterrainscomposant

lõoffrequiontétévendus.

La commercialisation la plus active se situe sur les secteurs Nord-Ouest du 

département (201 pour Vie et Boulogne).
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IV. Marché en accession et immobilier.



A. VieetBoulognedanslecontextedépartemental.

Aprèsunehausseduprixmédianaumètrecarrédesterrainsà bâtirentre

2007et2012, cederniera légèrementdiminuépoursestabiliserautourde

43 000ûen2017. Enparallèledela hausseduprixdufoncier,la surface

médianeconnaîtunebaissecontinuedepuis2007. Maiscelle-cisestabilise

autourde496m²en2017.

Lessurfaceslespluspetitesdesterrainsàbâtirvendussontsituéesdansles

intercommunalitésdelõOuestdu département,danscesmêmesEPCI,les

prixsontplusimportantsquedansle restedu département. Ainsi,surle

territoirede Vieet Boulogne,la surfacemédianedesterrainsà bâtirest

compriseentre500m²et549m²,leprixmédianestde81û/m².
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IV. Marché en accession et immobilier.
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A. VieetBoulognedanslecontextedépartemental.

IV. Marché en accession et immobilier.



Encorrélationavecle poidsdesmaisonsdansle parctotal de la

Vendée,lesventesdesmaisonsconstituentle principalmarchéde

lõexistant, représentant82% du volumetotal des transactionsà

lõ®chelledépartementale. Sur Vie et Boulogne,cette dynamique

départementaleseconfirme,avecunpoidsdela ventedesmaisons

plus importantque celui départemental,les transactionsde

logementscollectifsy étant très peu élevées. Cesdernièresse

concentrentprincipalementsur les pôles urbains des deux

agglomérationsvendéennes(Challanset LaRochelle)et duPaysde

Saint-Gilles-Croix-de-Vie.

AnoterqueVieetBoulogneprésenteunedynamiquedeventemoins

élevéequecelledépartementale,avecuntauxdemutationcompris

entre2,8 et 3 logementssur100, contre3,3 pourla Vendée. Les

propriétairesdeslogementssõyrenouvellentdoncmoinsvite.

Leprixmédiandesmaisonsconnaituneaugmentationsurlestrois

dernièresannées,plusmarquéesurle littoralvendéen. Il sõ®tablità

150000ûpourledépartementen2017.
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A. VieetBoulognedanslecontextedépartemental.

IV. Marché en accession et immobilier.



Aprèsunebaissecontinueduprixmédianaumètrecarrédesappartements

en Vendéeentre2011 et 2015, ce dernierconnaîtuneremontéesur la

période2015 et 2017 et se fixe à 2 300 û/m². Ce prix est toutefois

considérablementinfluencéparlesnombreusesventesréaliséessurlelittoral

vendéen,quiconcentrelamajoritéduparcdelogementscollectifs.

A lõ®chelledépartementale,62% des ventesde maisonsconcernentles

grandslogements(T4 et +). Lõaugmentationdesprixentre2016et 2017est

plusmarquéesurlesT3 etT4 (respectivement+2,3%et+2,1%contre+2,0%

autotal).

65% des ventes dõappartementsconcernentde petites typologies.

Parallèlement,cesontlesappartementsT3 et plusqui connaissentla plus

forteaugmentationdesprixentre2016et2017(+7,6%pourlesT3, +11,4%

pourlesT4 et+,contre+4,0%autotal).
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A. VieetBoulognedanslecontextedépartemental.

IV. Marché en accession et immobilier.



B. DepotentiellesdifficultésdõaccessionpourleslocataireslocauxsurleterritoiredelõEPCI.

LemarchédelareventesurVieetBoulogneproposedesniveauxdeprixtrèsvariables:

Å Encollectif: desprixcomprisentre1 600et 1 800û/m², moinsélevésquela

médianedépartementale;

Å En individuel: le prix médiandes maisonsest moinsélevéque celui du

département,de145000û. Lespremiersprixsesituentautourde120000û, les

maisonsdetailleclassiquesevendententre150000et200000ûetlesgrandes

maisons(>120m²)sevendentàplusde300000û.

Leslogementsà desniveauxde prix moyensde 150 000 û(maisonde bourg,

logementavectravaux)permettentàprèsdelamoitiédeslocataireslocauxdõacc®der

àlapropriété.

Parcontre,au-delàde 250 000û, le marchéest fermépourlesprimo-accédants

locaux: moinsde10%dõentreeuxpeuventprétendreàlõaccessionà cesniveauxde

prix.
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2 adultes et 1 enfant

Primo-accédants

Revenu médian : 2400 û

par mois

Dur®e dõemprunt : 20 

ans

Taux : 2 %

Apport : 10 %

Maison ancienne (avec 

travaux)

+/ -150 000 û

Maison 

semi-récente

+/ -200 000 û

Maison neuve ou 

prestations de qualité

+/ -250 000 û

45 %

Des locataires peuvent 

acquérir ce bien

15 %

Des locataires peuvent 

acquérir ce bien

< 10 %

Des locataires peuvent 

acquérir ce bien

Simulation dõaccession ¨ la propri®t®

Source : MeilleursAgents 
Mai 2017

IV. Marché en accession et immobilier.



C. Prescriptions du SCoT
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IV. Marché en accession et immobilier



Lõenjeu de r®ponse aux publics sp®cifiques
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I. Lõh®bergement social pour les personnes d®favoris®es.

84

LõarticleR.151-54 du Codedelõurbanismeprévoitque, lorsquele PLUivaut

ProgrammeLocaldelõHabitat(PLH),le diagnosticdoit comprendreunétatdes

lieux du fonctionnementdu marchélocal du logement,de la situationde

lõh®bergementetdesconditionsdõhabitat.

Lôh®bergementsocialrépondàdeuxbesoinsfondamentaux:

Å Lelogementd'urgencedontla vocationpremièrecorrespondauxsituationsde

grandeprécaritésociale(femmesbattuesetpersonnessansdomicile);

Å Lelogementd'insertionquicorrespondàunmomentcrucialdansleparcoursde

réinsertiond'une personneen phasede reconstructionsociale- Il est alors

associéàunaccompagnementversl'emploi;

Å Lôh®bergementsociala pourvocationderépondreauxsituationsd'urgence. Il a

doncpourbut,enVendée,depermettrelepassageprogressifversunesituation

delogementplusstable. Cepassageestfacilitéparunaccompagnementparles

acteurssociaux,uneaideauretouràl'emploilorsquecelaestpossible.

Quicoordonnelõh®bergementsocialenVendée?

Lesservicesintégrésdõaccueiletdõorientation(SIAO)réalisentla miseenréseau,en

Vendée,dudispositifdõaccueiletd'Hébergementsocial.

LebutduSIAOdeVendéeestd'orienterlapersonneenprécaritéversl'Hébergement

socialleplusadapté:

Å Les Centresd'hébergementet de réinsertionSociale(CHRS)ðpour les

personnesenrupturesociale,sansemploi,sansdomicile;

Å LesCentresdestabilisation(CHS)ðpourlespersonnesayantbesoind'uneaide

ponctuellepourreprendreuneviesociale;

Å LesCentresd'hébergementd'urgence.

Pourrépondreauxbesoinsdesménagesensituationdeprécarité,laCCnedisposepas

dõuneoffredõh®bergementspécifiquesursonterritoiremaisla communedela Roche-

sur-Yondisposedestructuresspécialisées.

En2017, 5 569ménagestouchentdesallocationslogements,soit449demoinsquõen

2015. Parmilesbénéficiairesdesallocationslogements,581touchentdesallocations

logementsocial.

LeFondsdeSolidaritépourleLogement(FSL)estundispositifnationalportéauniveau

départementalpar les ConseilsDépartementaux. Ils peuventapporterun secours

temporaireauxpersonnesendifficultépourassurerlesdépensesliéesà leurlogement

(factures,loyers,é). Lesaidesaccordéesparle FSLsontdesaidesdõurgencedédiées

auxpersonnesen difficultés. En2017, 62 ménagesont ainsipu êtreaidéssur le

territoire(105en2015).

6018

2668

557

2459

5884

2890

608

2386

5569

2673

581

2315

Allocation logement Allocation Logement Familial
(ALF)

Allocation Logement socialAllocation Personnalisée au
Logement (APL)

Evolution des allocations logements entre 2015 et 2017
Source : CAF

2015 2016 2017



I. Lõh®bergement social pour les personnes d®favoris®es.

85

En2017, 77% de la populationde Vieet Boulognevit en

dessousduseuildepauvretémonétaire,fixéà50%duniveau

deviemédian. Ceseuilsõ®tablità cettedateà 1 041 euros

par mois. Letauxde pauvretéà lõ®chellenationalesõ®l¯ve

aussià8 %delapopulation.

Toutefois,ceconstatnedoitpasmasquerdefortesdisparités

communales,voireunefractureterritoriale. Eneffet,si les

communesprochesde la Roche-sur-Yon ainsi que les

communespôlesconnaissentun tauxrelativementfaible,à

contrariolescommunessituéesau Nord-Ouestdu territoire

onten2013destauxpréoccupants.

Lesfortstauxs'observentdanslescommunesoùlapartde

logementsocialest la plusfaible, cequi signifiequeces

personnesdoiventavoirdestauxd'effortliésaulogement

élevéset peuventrencontrerdesdifficultésà assurerdes

travauxd'améliorationdeleurlogement. Celainduitalors

depotentiellessituationsd'habitatdégradé.

A. Uneproblématiquedelogementsadaptésaufaiblesrevenus



II. Lõhabitat adapt® : un besoin grandissant ¨ ma´triser.

A. Unphénomènedevieillissementàanticiper.
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Laproblématiquedepertedõautonomieconcerneavanttoutlespersonnesâgées

etlespersonneshandicapées.

Unedestendancesfortessurla CommunautédeCommunesdeVieet Boulogne

estunvieillissementprogressifdelapopulationavecuneaugmentationdelapart

desplusde75 ans: aprèsavoirsubiunlégerfléchissemententre1999et2006,

la partdela populationâgéede60 à 74 ansconnaîtuneprogressiondepuiset

arriveà14%delapopulationtotale.

Concernantlespersonnesâgéesde75 ansetplus,la partdela populationreste

stablesurtoutela périodedõ®tude: la partdecettetranchedela populationen

2016estde7%. Oncomptedoncplusde40%depersonnesdeplusde60anssur

VieetBoulogneen2016.

Leseffectifsdecesclassesdõ©geontdoncaugmentésignificativementdepuis1999,

notammentdanslestranchesdõ©gelesplusélevées.

40 %desménagesontplusde60ans,alorsquõilsnereprésententquõenviron20%de

lõensembledelapopulation.

Ils fontfaceà desdifficultés(financièreset humaines)concernantlõentretiendeleur

logement.Celui-ci risquealorsdedevenirinadaptéàleursbesoinsetdesedégrader.

Deplus,il existesouventunmanquedevolontédesõengagerdanscetypedeprojet

pour ces personnesen pertedõautonomie. Le vieillissementde ces propriétaires

occupantsposelaproblématiquedelõadaptationdeslogementsà lapertedemobilité

etdõautonomiedansunhabitatdégradé.

EHPAD Saint-Anne,

EHPAD Charles Marguerite, Aizenay EHPAD Saint-Pierre, Palluau

EHPAD l'Orée du Bocage, Bellevigny

6% 7%

7%
7%

2016 2011

Evolution de la part des séniors dans la population totale
Source : INSEE RP 2016

 % population 75-89 ans % population 75 ans ou plus
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Cettetendancedevraitseconfirmerdanslesprochainesannées,aveclõentr®eprogressive

desgénérationsdu«Baby-Boom»(effectifsnombreuxnésaprès1945)danslestranches

dõ©geélevées. Celaengendreraàtermedesbesoinsdepriseenchargedeladépendance

plusimportants. CesbesoinsdoiventêtreanticipésparlaCommunautédeCommunesde

VieetBoulogneenpréparantdèsaujourdõhuiunepolitiqueglobaledepriseenchargede

la pertedõautonomiede ces populations: cettepolitiquedevrase centrersur les

problématiquesdemaintienàdomicile,dõacc¯sàuneoffredetransition, etdõaccueilen

structuresspécialisées.

Il estlégitimequelespersonnesâgéesrestentàdomicilelepluslongtempspossible. Leur

maintiendansceslogementssupposeledéveloppementdesservicesà lapersonne, ainsi

quelõadaptationdes logementsauxproblèmesde mobilitéréduite. Éventuellement,

lõadaptationdesservicesproposéssurle territoirepourraitégalementêtredéveloppée

ainsiquõuneréflexionsur une adaptationnécessairedu systèmede logementpour

certainespersonnesâgées. Le vieillissementde la populationfait doncémergerde

nouveauxenjeuxsurleterritoiredelaCommunautédeCommunes.

En ce qui concerneles logementsneufs,des normesdõaccessibilit®doiventêtre

respectéeslorsdelaconstructiondesnouveauxlogements(depuisla loi«handicap»de

2005),afindelesrendreadaptablesauvieillissementetauhandicap. Pourcequiestde

lõadaptationdeslogementsanciensà lapertedõautonomie,celle-cisefaitaucasparcas

: dansle parcHLM,elle est réaliséeen fonctiondesdemandesdeslocataires. Les

propriétairesbailleurspeuventprocéder,selonlesbesoins,à desrelogementsenrez-de-

chausséeencasdeproblèmesdõaccessibilit®delogementssituésàlõ®tage. Enfin,des

aidesdelõAgenceNationaledelõHabitatpeuventêtremobiliséespourlõadaptationdes

logementsdansleparcprivé.

B. Unaccompagnementduvieillissementparuneoffredelogementsrepensée

EHPAD Résidence Yves Cougnaud, 

Le Poiré-sur-Vie

EHPAD Les Glycines, 

Saint-Denis-la-Chevasse

EHPAD Le Colombier

Saint-Etienne-du -Bois

EHPAD Le  Home du Verger

Apremont

II. Lõhabitat adapt® : un besoin grandissant ¨ ma´triser
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C. Uneoffredõaccueilspécialiséetrèsimportantesurle territoire.

EHPAD Les Glycines, 

Saint-Denis la Chevasse

EHPAD Le Colombier

Saint-Etienne du Bois

II. Lõhabitat adapt® : un besoin grandissant ¨ ma´triser.

Offre d'hébergement à destination des personnes âgées

EHPAD CHARLES MARGUERITE AIZENAY

Personnes Âgées dépendantes 86

Personnes Alzheimer 12

EHPAD SAINT PIERRE PALLUAU

Personnes Âgées dépendantes 66

EHPAD LE HOME DU VERGER APREMONT

Personnes Alzheimer 30

EHPAD LE COLOMBIER ST ETIENNE DU BOIS

Personnes Âgées dépendantes 43

EHPAD LES GLYCINES FALLERON

Personnes Âgées dépendantes 23

EHPAD SAINTE ANNE LES LUCS SUR BOULOGNE

Personnes Âgées dépendantes 91

Personnes Alzheimer 12

EHPAD L'OREE DU BOCAGE BELLEVILLE SUR VIE

Personnes Âgées dépendantes 57

EHPAD LES GLYCINES ST DENIS LA CHEVASSE

Personnes Âgées dépendantes 46

Personnes Alzheimer 12

EHPAD YVES COUGNAUD LE POIRE SUR VIE

Personnes Âgées dépendantes 87

TOTAL PLACES EN EHPAD 565
taux d'équipement (places / 1000 pers. > 75 ans) 168

taux d'équipement départemental 145

Avec565 placesdõEHPADrépartiesdans 9 communes,lõoffredõaccueil

médicaliséepourpersonnesâgéesesttrèsimportantetoutenétantorganisée

demanièrediffusesurle territoire. Avec168placespour1000personnesde

plusde75 ans,le tauxdõ®quipementatteintunniveauélevé,àlõimagedela

situationdépartementale. Maisavecuneabsencedõoffrenonmédicalisée,

lõoffreexistantesurleterritoireresteàcompléter.

Offre d'hébergement à destination des personnes en situation de handicap

Foyer d'Accueil Médicalisé LE VILLAGE LE POIRE SUR VIE

Accueil médicalisé pour adultes handicapés 31

FOYER D'HEBERGEMENT AIZENAY AIZENAY

Hébergement en foyer ouvert - adultes handicapés 12

FOYER DE VIE AIZENAY AIZENAY

Personnes Agées (Sans Autre Indication) 4

Tous Types de Déficiences 20

SAVS LA MAISONNEE AIZENAY

Hébergement en foyer pour adultes handicapés 8

SAVS LE BOIS MARIE AIZENAY

Hébergement en foyer ouvert - adultes handicapés 8

SAVS VILLA COTTAGE ST DENIS LA CHEVASSE

Hébergement en foyer pour adultes handicapés 8

Hébergement en foyer ouvert - adultes handicapés 8

TOTAL PLACES 99
taux d'équipement (places/1000 pers. entre 20 et 59 ans) 5

taux d'équipement départemental 0, 8

Lõoffredõh®bergementà destinationdespersonnesensituationdehandicap

estcomposéedõenviron2/ 3 deplacesenfoyerdõh®bergement,soit68places,

etdõ1/ 3 deplacesenfoyerdõaccueilmédicalisé,soit31 places. Avecuntaux

dõ®quipementde5 placespour1000personnesentre20 et 60 anscontreà

peine1 placeàlõ®chelledudépartement,le territoiredelaCCVieetBoulogne

estplusfortementéquipéqueleresteduterritoire.



III. Lõaccueil des jeunes : quels besoins sur le territoire ?
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Depuisla findesannées1990, lapartdesjeunes(moinsde20ans)danslõensemble

delapopulationfrançaiseestenphasederelativediminution.

Pourlõann®e2016, lesjeunesdemoinsde30 ansconstituentprèsde40%de la

populationdeVieetBoulogne.

Lapart de la populationâgéeentre15 et 29 ansau seindu territoirede Vieet

Boulogneestrestéestableentre2011 et 2016. Cettecatégoriedepopulationest

plutôtsujetteà quitterle territoire(déménagements,recherchedõemploidansles

pôlesurbainsàproximité,poursuitedesétudessupérieures,etc.).

Encequiconcernela situationrésidentielledesjeunessurle territoire,en2016, on

constatequesilõessentieldesmoinsde20ansrésidentaudomicileparental,les20-

24ansrésidentpour67%dõentreeuxauseinduparclocatifprivé. Anoterquõ¨partir

de25 ans,la plupartdesjeunes(64%) deviennentpropriétairessurle territoiredela

CommunautédeCommunes.

Parailleurs,20% de la demandelocativesocialeestémisepardespersonnesde

moinsde30 ans(12%entre20 et 24 ans,8%entre25 et 29 ans,seulement1%

moinsde20ans).

LeterritoiredeVieet Boulognenecomptepasdefoyersdelogementpourjeunes. Les

étudiantssetournentgénéralementverslesagglomérationsdetailleplusimportantele

tempsdeleursétudes(Challans,LaRoche-sur-Yon,Nantes). Parailleurs,lesbesoinsen

matièredelogement(foyersjeunestravailleurs)àdestinationdejeunestravailleurssont

relativementfaiblessurle territoireauregardducaractèrepériurbainet ruraldusecteur

etdelõoffreexistantesurlesterritoiresvoisins,notammentlõagglom®rationdelaRoche-

sur-Yon,dotéedõunFoyerdeJeunesTravailleurs,répondantàlademandelocale.

Lesjeuneslocauxpeuventnéanmoinstrouverréponseà leursbesoinsdansle parcde

logementsclassique(petitset moyenslogementsenlocation). Ceparcestfaiblement

présentàlõ®chelledela CommunautédeCommunes,cequisetraduitparunepression

trèsfortede la demandesurlespetitestypologiesdu parcsocial. Lereportversdes

solutionsinadaptéesdansle parcprivé(grandlogementau regardde la composition

familiale)engendredestauxdõeffortélevéspourcesménages.

Leparcoursversle logementautonomepeutégalementêtrecontraintparunecertaine

défiancedespropriétairesauregarddeleursfaiblesressourcescorrespondantsouventà

desrentréesdõargentaléatoires(CDD,tempspartiel,intérim,chômage). Deplus,des

jeunespeuventsetrouverenbesoinde logementdemanièreurgentedansle casde

ruptureaveclesparents.
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Le 8 Juin2017 est approuvéle 3èmeSchéma

Départementalpourlõaccueiletlõhabitatdesgens

duvoyage,dontlesenjeuxsontlessuivants:

Å Mainteniretoptimiserlõoffreexistanteenaires

dõaccueil;

Å Entretenirles aires et les équipements

existants;

Å Favoriserlõacc¯sau logementsocial des

ménagesen voiede sédentarisationdansle

parcexistant;

Å Eviterlesoccupationsillicitessurlõensemble

dulittoral;

Å Poursuivreetenrichirlepartenariat;

Å Accompagnerlesfamilles.

Au 1er janvier2016, les 20 aires d'accueil

prévues au schéma précédentsont toutes

réalisées. Ellesoffrentdésormais406placespour

l'accueildesgensduvoyage. LaVendéeafficheun

taux de réalisationde près de 100%, bien

supérieurà la moyennenationale(69,2% fin

20151) etrégionale(89,1%fin2015).

Laloidu5 juillet2000, modifiée,relativeàlõaccueiletlõhabitatdesgensduvoyagearenforcélesobligationsdescollectivitésenmatièredõaccueilenprévoyantlõ®laboration

etlõapprobationdõunschémadõaccueildesgensduvoyagedanschaquedépartement,ainsiquelõobligationpourlescommunesdeplusde5 000habitantsderéaliserles

airesdõaccueilprévuesparceschéma.
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Auvudelõ®valuationquantitativedelapopulationdesgensduvoyageenVendée,deslieuxdefréquentationconstatés,durecensementdesterrainsdepassagefréquentés

danslescommunessetrouvantlégalementdanslõobligationderéaliseruneairedõaccueilaménagéeet delõobservationdesphénomènesdegrandsrassemblements

effectuésdepuis1992dansledépartement,leschémadépartementaldõaccueildesgensduvoyagedeVendée,signéparlePréfetetpubliéle2 octobre2002, avaitprévu

lacréationdesdeuxairessuivantessurleterritoiredeVieetBoulogne. Celles-ciontétéréalisées.

Dõapr¯sles acteursdu territoire,lõintercommunalit®nõestpasconcernéepar uneproblématiquedõoccupationillicite liée à la sédentarisationdesgensissusde la

communautédesgensduvoyage.
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